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répond à © él nuten Volel le détail du vote: 10 “| 
Éd Era e déc! glement de clôture du débati-si rp. 
Latran Sa a | dela Mors sition persiste À faire de l'obstruc- A 
Cité Vaticane — L'‘Osservatore Ro- Mexico — Le président Emilio Por- ‘Une convention ition Hbérale 4 
M. C:-H Cahan. Celui-ci but toutes jet n'est pas finale. he James Aikins comme membre du bar - j mano“, organe offcièux du Vatican. tes Gil, par Feutremise du sécrétaire 1 où Mbérale du Manitoba. 
| les DUO OURS SE Dis eue Où a fini par se ranger à cette sug-|reau. Cet événement n'ayant.pas en- dit dans un lông article que le Pape!de l'intérieur, Canalas, 4 averti la à une réunion tenue lundi, a été ai ï 
11 2 8 — W dorés gestion et la résolution Edwards a] core eu lieu lorsque notre journal ‘a | n'a nullement subordonné sa souve- | presse mexicaine qu'elle avait outre- risée à convoquer une convention 
ne Aùe Lalails su Dr Mémarts ae et4 adoptés unanimement. M. Calien l'été "imprimé, nous. en parisrons dans traité | passé les limites de la tolérance du 7 


raineté à celle de l'Italie par le traité 


ol. qu'À ve 22 avait auparavant prôtiüncé un br-f|le prochain numero. 3 de Latran. 


discours pour rappeler que la résolu- |. - “ L'article en question est intitulé: dans ce sens sera châtié. avant le ler avril. On y étudiera ia 
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En soïme, l'adoption de cette ré- |. foi de craindre que le Pape ait 

Promis l'indépendance de l'Eglise en 
consentant à l'entente avec le rot Vic- 
tor Emmanuel et le premier ministre 
Mussolini. der 7 4 
L'article traite de commentaires 
faits sur le discours prononcé par le 
Pontife devant les prédicateurs de lu 
station quadragésimale et les prêtres 
des paroisses romaines, le 11 février. 
U dit que le Pape n'est pas dans la 
nécessité  d'ententes internationales 
avec d'autres pouvoirs pour sauvegar- 
der son Indépendance. 
e petit état pontifitäl, dit l"Os- 
servatore Romano“, est actuellement 


présenté une résolution recomman- abe te 0 re 1 à 
abandon, sans restriction aucu- r * 22 jati à 
4 ne, — Without a string to them“, poursuivent entre le gouvern t te. 
comme n disaient, —; dans les limi-| Gral et ceux des proyinces & Alberta 
tés de la compecence legislative du et de Saskatchewan. M. 3 G. 


Sir James Aikins fête son 
cinquantième annivér- 
saire comme avocat 


forme d'une déclaration signée par 
Signor Canalas, et qui commence par 
ces mots: “En vertu d'une décision 
qu président”. 7 v des le début de la séance 
Un réprôche À bes trois foumaux d, aredunidi M. Bracken 4 Annan. ne lui a pas offert d'éntrer dans ie g 
d'avoir publié la déclaration de 8. G. cé que lés démissions de Thom, W.-R. gouvernement Bracken. 1 0 
Mgr Miguer de Ia Mora, de San Luis, | Ciubb, nttistre des travaux publics, , | 
dans laquelle le prélat nie toute par- et de l'hon. W.-J. Major, procureur gé-| Le député provincial de 4 
ticipation des catholiques aux récents | neral, avnient été acceptées. Cette Mountain est | 
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*: naturelles de l'Alberta, de la Saskat- à 
derniè ince, u Manitoba ont fait 
2 4 . r ernière province, est actuellement à | reau d 0 un récep- 


Ottawa pour conférer avec le cabinet. | tion à sir James Aikins, ex-lieute- 
nements respectifs de ces trois pro- , Le traité Kelek Inant gouverneur du Manitoba, au pa- 
yinces. Le premier ministre a présenté und lals de justice, imd -aprés-midi, : à 

M Cahan parvint à faire écarter | motion relative à la ratification du|Foccasion de son cinquantième anni 
cette proposition et à lui subatituer | {its Kellogg, Elle fournit le ‘thème | vetsairé comme avocat. Ils lui ont 
© le sienne. u At eomprendre aux de- A un débat tout académique: tout le | ert un joli volume relié de lettres 
légués que le “string to them”, ce monde est pour la paix et le désar-| de félicitations venant de collègues 
n'était que, la stipuialion nécessaire! mement. éminents d'Angleterre, d'Irlande, 
Qu maintien de l'état de choses ac. pendant quarante minutes et me- d'Ebosse, de France, des Etats Unis 
tuel: que terres et fonds ‘scolaires! davantage, M Bennett a plaidé | et de chaque province du A 
doivent rester pour des fins éduca-| en taveur du désarmement. Si nous ia suite de cette récéption, les men- 
Monnelles, tel que prévu par les lois | voulons être sincèêes, des paroles ne |bres du barreau du Manitoba ont été |‘ 
organiques Ce 1905, constituant -en | gsent pas, des traités non plus. II ies-hôtes de sir James Aikins à un 


provinces l'Alberta et la f des à 1 5 
| ö netes. Puisque nous diner & l’hôtel Royal Alexandra. Par- 


lois antérieures du gouvernement des 
Territoires du Nord-Ouest. Ces der- 
nières avaient été passées pour pro- 


événements de Jalisoo ou à l'attentat déclaration a surpris la Chambre et a 
contre le convoi présidentiel, le 10 fe- ét4 accueillie en silence. Les deux-mi- 
1 5 8 * |nistres étaient à leurs sièges, à la gau- . conservateur 
“Le déclaration de M. Canalas tait |ene ‘et à ls droite dé M. Bragken, Fe: nee 
remarquer en outre ces journaux quand il a annoncé cette nouvelle Le Manitoh t di he Ma: 
qu'en maintes circonstances ils ont] premier ministre s'est dit dans l'obli- pra pe À maladl : 
abusé de la latitude que leur laisse le | sation d'exprimer son entière conflan- | deptis novembre 1921. Pour la pre- | 
gouvernement, en? ce dans j'intégrité de ses deux colle- wière tols depuis deux ans, II avait 1 
L'avertissément se termine ainsi: | ques au service des intérêts publics, | 4 
n est temps, une fois pour toutes. oulant qu'il soit bien compris que vendredl dernier et on avait dû le 
que le gouvernement fasse S8V0Ir que l'acceptation dé leurs démissions n Im- transporter à son siège. On se de 
— dan: 2° en plique aucune idée de leur attribuer | mande si ce n’est pas la fatigue en- 
re personne responsable 65 quelque acte répréhensible commis d. courue à cette occasion qui à hate 
. | blications séditieuses, de nature tout | propos délibéré. 5 sa fn. ee 1 Ÿ 
au plus à troubler la paix et à fe- A ja suite de cette déclaration, l. . Willis était hé dans l'Ontario. en 
menter la rébellion, seront severe- Brachen propose l'ajournement jus- 1888 et était venu en 1881 dans le 


ment châtiés. Car, en agissant ainsi, | du'au 20 mars. 
rere, district de Boissevain où 11 #était livré 


guerre. 
D'autres députés, en faisant des re- 


de langue anginise et protes- tres franchement, M. Woodsworth, noraire à vie de l'Association du Bur- fait. Que manque-t-il alors à la ber- 


| * * * * 
„ tante. En S e ber exemplé, et puis Mile Macphail. | real Canadien, dont I a été le fonda- té de Ease: 40 ds là Werte dus leuf accords le Victoire pour l'opposition sn culture suf une ro sage. LA 
| » … Anglo-protestants n'a 4 Signons des traités pour mettre la] teur et le président pendant quinge gotivernement. Ils se rendent coupa- | Le lieutenant-colonel Taylor, secon- candidal gennanten 


he ‘minorité dans les Territoires du guerre hors la loi, ont-ils dit, mais | anuées. és à 


s 9 conseription ‘fédérale de Souris en 
Nord-Ouest. vies d'abus antipatriotiques"”. dé par M. Joseph Bernier, propose en 1921 De. 1920 à 1922 ll fut chef du 
Au sujet de Mgr de la Mora, la de- amendement que la Chambre poursuir 


claration dit: “Dé ia Mort est en ré- ve le débat sur le discours du trône, parti conservateur provincial. II était 


| 
* ö 
sa résolution, mais est tombé sur M.] tagne désarme, que tout l'Empire bri- | le our od Us se sont rencontrés de- volle ouverté:: du ue galt même pes et depuis ce temps, les oraieurs de pr 5 de Turtle Mountain depuis 
Bourassa. Cette question des ressour- | {annique, que les Etats-Unis désar- want „ même tribunal, au procès du N on il se cache et H est probäblement l'opposition ont la parole. Apres le |‘ „ 3 
ces naturelles-des provinces des prai- | ment en même temps ‘ 2 | chef métis Louis Riel. M. Allins re- velles Conditions qu'il'sut le faire run des instigatéurs des mouvements | chef conservateur, M. S.-J. Farmer, r N T Vi * 
ries, at-il prétendu, serait déjà d-“ M. Wocdsworth a souligné Ia situn: | présentait alors ia Gouronne êt M. dant sa captivité. + armés des catholiques fanatiques à [ouvrier (Winpipeg)gs’étend pendant | Les discours de la 8. D. N. 
giée, si le gouvernement King ne s'é-| tion particulière où se trogverait le | Lemieux stalt un des défenseurs dee San Late de Potdal. deux heures sur la question qu con- au radio 
tait pas laissé dieter une ligne de con Canada dans le cas d'une guerre en- Riel. L'avertissement ajoute: “Le gou- trat des Sept Soeurs. Plusieurs fois a et 9 
er e e eee tre la Grande-Bretagne et les Ni. Me M- anl.. vernement tiendra comme encourage- le président doit li rappeler qu'ill Genève — La Société des Nations 
ere — ent de dee,  l'accompagnait went au erime toute aide qu'on pour- |s'écarte du sujet. A la séance du se propose, comme l'an dernier, d'ir- 
Le ministre de l'Intérieur, M, M. Thorson, député libéral de Win- dans won voyage. = ra apporter au prélat catholique” soir, il reprend son discours qui dure | radier certains discours d'fmportance- 
Stewart, qui représente en Chambre | nipeg, est d'avis que Ja politique en- ee — L 


une circonscription aïbertaine, a ré-|térieure du gouvernement de Londtes QUEBEC — Le cardinal Rouleau 
pondu au Dr Edwards que M. Bou-|n'affecte plus la nôtre et qu'il faut le est parti pour Rome. 

tassa, en cette affaire, avait pu ener-] dire assez fort pour que tout le mon- : 
r PL MEMPHIS, renn. — Vingt-et-une 
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|vriers du Val-des-Bois appelaient le|0 
“Bon Pere“, Léon Harmel, 


Les aïnées qui-suivirent la guerre 


7 


15 sa “of sang pur en: 
* bonne pra 


| — Mais, ménsieur, répartit rou- 
vrier, est-il nécessdire den faire 
deut? Le grande suffirait bien. 
— Eh hien! et le petit chat? Com-“ din! de —— 
ment fera-t-il, pour entrer? A m campagne, écrivit 4 un fermier, Dr R. 


NE Col, de lé recevoir ÿ 
se re er 


Alors. . 
pour celui-ci Jl'apostolat auprès 
ses confrères les autres pgtron, qui 
prit corps et forme en un “Catéchis- 
me des devoirs du patron”, encofe 5 
r eee eee a 


_ Cette-téstauration * terr'oräré Enré- 
tien ‘avait son centre à Rome, d'où 
venntent les encouragements, les con- 
bells, les bénédictions dun grand 
Pupe, Léon XIII. L'ordre sé fait tou- 
jours autour d'une autorité. Nappro- 
chers ouvriers et patrons de cette au- 
torité baternellé;-h'était-ce pus fate 
\oëlivré de recoristruction? C fut le 
but de ces Pelerinages“ de la France 
du travail A Rome, dont Léon Harmel 


Acnine Maignen, se lancèrént dahs 
ies études et l'action sotiale et s'inté- 
4 ressèrent, aux ouvriers. On vit alorg 


e ti 
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ass 


Nous ne pouvons 10 faire Yhistoire 
de cé mouvement ardent. II y avait 
les théoriciens, hautement appuyés et 
confirmés par les enseignements du 
Pape Léon XIII, et {1 y avait les hom- 
mes action. Leon Harmel était. dé 
ces derniers: =: 7" 
Propriétaire et directeur une 
grande usine au Val-des- Bois (Mar- 
ne), il prit à coeur “le salut dé ses 
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PE Monéteut le wat s'il vous 


PA 
Dièu, : monsieur, il est mort 
1 dérüière. 
— Cela ne kalt rien, répond l'acteur 
absorbé par ses pénsdées, je u. qu'un 
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des dabteus Paris et de New. Vece 
A. 7 La ss 
men ét gorge 


— à 7 17 A 8 n. 
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le nord de l'Italie fait présager une | à été adressée aux chefs des dié- 
rents pértis: U est parfaitement au- 
thentiqé" ét wa pas êté volé; 11 West 


| Par retour du courrier 1 Ferie 
lui répondit: Si vous avez l'intéñtion 
dé prendre un bain, vous ferez bien | Male ate 
de le e ré ds avañt de venir ic”. © 


* * 


Hrn d'Eglises Catholiques. 


1 gr — Es 
bora À 

mentionnée 4 9205 réduction dès l'Académie, le jour rer réception F 3 de N 
heures de travail, salaire ayant vraie | on il n'avait pu entrer à cause de la 
valeur humaine, supplément faniftial | foüle, lui demanda pourquoi fl ne 
dé salalfe, aééürances-dceidents et stat pas fait unnoncér par un 
maladies, sécrétariats de secours et] suisse. 

de placement, tout ce qui, en un mot,| — Eh! mon Dieu! alt-, vous avez 
sauvegarde et assure la liberté, ia raison, je n'y * os Ae 

dignité, la défense et la sécurité de demandait à a 
l'ouvrier. L'Encyclique Rerum No- er re x, 5 soulever, avait d' 
väruin“ donna la sanction officielle.& fants. 
n 1.2 Quatre: sire, repondit- il 
Ces idées, ces institutions sortirebt 


Le ruf ayant eu occasion de Jui 
du Val-des-Bois. Elles trouvèrent ges parler en public deux ou trois fois 
apôtres en Léon Harmel, en nombre 


dans la journée, lui fit précisément 
d'ouvriers qui les avaient es A l’es- Question: “Un: tel; combien 
A 


sal. Des pretres, des conférenciers, 4 2% pt. Houjouts 
des moralistes et des sociologues vin- gp si 


rent etudler au Val l'“‘organisation 
chrettenne de l'usiné”. Ces réunions 
Cessérent en 1901: mais, en 1904, elles 
réprenaient- et s'élargissäient sous le 
nom de “Semaines sociales“. 
Passons sur les détails de la vie du 
Bon Pêére”. Passons aussi Sur les 
eXagérations, les critiques, 168 polé- 
niques qui éclätèrent & propos Ae ses 
méthôdes, C’est la rançon des belles 
deüvres et la croix des hommes de 
cout. Mals n'omettons point de dire 
que cette action sûciale avait sa sour- 
ce flans une onde et sincère pié- 
té; que le CA core élevàa une très 
riombreuse famille, une tribu, fiéritie- 


pou 


Ne croyons p pas qu’à partir de ee 
jour il se ctut obligé de se mêler des 
|äffdites intimes de. -éhdque et 
de chaque individu. Sa fé e et 
son génie consistèrent à créer les oeb- 
vres et Je milieu nécessaires pour le 
développement heureux des travall- 
leurs. Sa formule fut toujours celle- 
ci: “Le bien de !’oùvrier par Foùvrier 
et avet lui, -i possible jamais sans 
Iii. à plus forte faison jamais malgré 
lui”. 

. Pôur réaliser cette formule, il crée 
la Corporation chrétienne du Val-des- 
Bois, dont lui-même et les membres 
de sa famille font partie. Cette cor- 
poration se divisé en une vingtaine 
dé groupements: syndicat, mutuälité, 
Servicé d'éscompté, achat en comiuii, 
boulängerie corporative, cérclés, con- 
fréries de piété, etc. Cent deux ou- 
vriers entraient dans les Conseils de 
ces diverses institutions, prenaient en 
main les intérêts de la 1 
s'initiaient au dévouerrent social, 
“LONDRES — Le-“Daily News” dit |l'inittätife et à la responsabilité. men 
avoir appris officiellemeht que 1e tot des personnalités ouvrières se 
Prince de Galles sera dans l'impossi- | trouvèrent mûres pour. entrer dans 


diute de faire un voyage au Canada tun “Conseil d'usine”, qui fonctiohha 
cetie añnée. à merveille. 


Au premier RANG re, U ESTINIE des FEMMES 


gésier d'une oie 


Pau — Le vrai peut quelquefois 
n'être pas vraisemblable. Qu'on en 
juge: 

Au dernier marché hebdomadaire 
de Pau un habitant de Lestelle (Bas- 
ses-Pyrénées) achetait, sept oies à 
trois vendeurs du pays mais dont il 
ignore les noms. : 

Devinez sa surprise quand | en dap 
çant les oies pour en faire du confit, 
il trouve dans le gésier de la ptus 
grasse une alllance en or!!! 

Honnétement, M. Cazenave-Labats 
— est le nom de racheteur en ques- 
tion — vient de faire passer une noté, 
dans un journal local pour signifier’ 
du'il.tient à la disposition du perdant 
l'anneau d'or si bizarrement retrou- 
vé… dans le gésièr d'une ole bear- 
naise! 
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Lé soft; sur ren 
En haut er — 1 3 


16% RUE DUNDAS w. 
Tel. Adélaide 0168. Toronto, Ont. 


CELL ALT 


l'autre de répondre: “Quatre, sire.“ n. « 
Enfin, le soir au jeu, le roi ayant de- = 
mande encbte: Un tel, comblen ave- N 5 2 N 
vous d'énfänts? — Site, röpondit le ee mar 

couftisai, j'en af six: Comment dia- N 
ble, répondit le roi, mais il me sem- lan, à Tran 5 LS 4 
ble que vous .m'aviez dit quatre? 


n den AS, PO UE 1 2 pre res 8 f an D) AA 
— eme — 4708 777 _— — — 


Bureau: 222 
— — 
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avons en magasin 
Neuf variétés à choisir 
Hy a en à une qui vous conviendra. 


‘30, 40, 60, 75, 80 sous la Liv. 
. Exiges notre catalogue 


Richard & Belirean Cie Ltée 


— men 
334, rue Main, dci e 


Arrañgements Spéciait pout 
I Exercice du Culte | Dr. MORDEN 


Les catholiques pes s'émbarquer pour 


70 an Cariton 
’ re de son esprit et de ses béuvres! l'Europe à Pop: SAMNX ae — Coin 
L'OBJET de toute FEMME qui se sent malade est de trouver un médicament d'un et qu'il voyait dans les familles nom- 9 la cer DTA 2 A A 4 3 170 
Feix peu élevé, facile À prendre, qui à fait ses Preuves et dont l’action est breuses ét chrétienriés la veritable ar- 4 8 À durant 14 traversée. Ikea 85 1. — pour dents arti- 
prompte et efficate. Tout cela étant dans les Pilules ROUGES, mature dun pays. Il mourut À Nice; Chacun dé ces bäteatit posdède un autel % Ann N 00 


oh cotçoit facilement pourquoi elles sont si appréciées des 


le 25 nobembre 1915, ayant äu front 
femmes. En effet, elles réunissent.à un haut degré 


f avec les väses sacrés et tous les ornements 
T'petits-fls, 28 neveux et 70 oùtvriers: |: 


PF PENSE OPEN 


sacérdotaux requis pour la celebration de 


Awett de Mun & porté sur Ii un n 5 re 9 
5 toutes ces qualités. fübeihebt que 8 Tursgtatrerx: Des cabines confortables, une Cuisine en- ein bernier eee, me 
| Elles sont ÉCONOMIQUES — 3 boites (51.25) durent un moil suivant la dess requise. „Homie extraordinaite dont les de- re crane Gaurols et ers. BÉRNIER & BERNI 
5 f Elles sont FACILES à prendre; Elles ont fait leurs PREUVES — les eee ges le prouvent, hor# modestes et la simplicité rusti- |  rience dans les voyages océaniques, s'unis- ||. AVOCATS = NOT 
que cachent une âme de feu, une in- 


N à ne . i 
* "Ma Ants laissait béaucoup à désirer! depisie trois 5 * * 


où gustre ans. Chaque jour mes forces diminuaient. 
5 * 2 . me causait des dou- 


sent pour faire de votre traversée en Hurope 
„ zur un paquebot Cunard, une expérience 
dont vous garderez un souvenir agréable et 
vivace. à 


Droit civil, droit. ertminel 
icipalité è 
NON Serena 


telligence déliée, une indomptable te- 
nacité.“ 


— —a—ͤ— 


; Tel. 27 047 ; Winuipes 
eurs d'estomaé, aussi des palpitations, des | Pour renseignements, taux, te., écrivez & La 
? et des # tous les membres. : Mon 2 » 
Mets» était ait 6€ à je me levais 2 matin pe de Une Tree déclaration Téléphone #1 401 À 
5 4x de tête moindre travail m'était un 
‚ . — Le er ap La pc rangiste BEAUBIEN 4 BENAD 
8 pue 9 années ne — —ñ—ͤ— — N Av 25. A 5 
„ n seu- ; + 
lent 70 Ce stone | ter mervelllenx Guelph, Ont. — Discutant le règle- Bureau: 4; Edifice Banque Canadienne 
E boites je me sentait ment de la question. romaine par Je ationale . 8 
925 — souffrante L Gin 2— pans: 16 N W-L Légraie LE Winnipeg. E a 
N | 3 q our * 24 * grand-niaître de la loge orangiste = " 
metement N 4 * un de et un devoir. d'Ontario, a déclaré durant un ban-| T7 — 
de gnome — me P. gr 30; rue 1 


* Ulm., Spencer, Mass. 


cer sex 
* . 


ta CONSULTATIONS MERICAI D Aft er . 


Iauet, qu'il ne s'agit pas d'une vague 
probabilité, mais qu'on peut s'alten- 
dre à ce que le pape remonte le Saint 


; 62 CAT L PR, * 


Laurent pour débarquer à Montréal 
r voire 8 — e et de i faire une promenade trom- 1 4 . 0 
ö 2 Ed Lou le meilleur régime à Phale d'une côte à l’autre”, 


aun, ere #7 cm 


RE ES LT 2 


Ae ee. 


e qu Ex NOTALRE 


M. Lawrence a pronohcé we 
cou], “sûr la nécessité de consérvèr 
l'anglais comme langué e 
la province d'Ontaric” et U A que 
les loges ‘orangistes devraient avertir 
le premier ministre Ferguson “de pe 
pies fuure dé contesions à l'Etios de 
Rome. 


À ROUGES ré È 
5 Pilules 2 Trug. 7 45. boite 
… Protégez-vous an exigeant Les Pilules ROUGES 


ds ox LA 
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178, dt ST-DENIS, e 
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N NF n en- en e. 


y e * Pot yo 
En 
+ * : 1 ; tré 0 que : 5 u 8 * er | il 
deore d 5 e qu s meapables de gagner." 
E M dés Li es ai À e fout n'est-ce pas souverainémen.. 8 fate participer toute ur | 
die meme pendant ce te 0 Sei le Workmen's Compeil! nation à se eue NE efficace? . Pe 
> Jian Board ut kuf vers ö de son salaire, qi | ne 5 


<1-Admibtétraffün de césifodds de scouts est naturellément| Le 
soumise à des règlements stricts qui empeéchent le gaspillage et! 
mettent en relief le mérite de ces instilütiôns. Vous entendtes 


soûçént fotmuler ces plarmtes gut Tempel des fondé 0 


n jusqu'à un, maximum des ux nt la durée de 1 
} maladie et de la cônvalèscehce. n t plus jathals trà- 


ler F er pers À deux tiers de son satairk. 
Su eit afffigé, par suite de l'accitenñt, d'une fnfitmité qui. lui 1 „n ET e eee 
pren 1 un travail moïhs rude but en l'énpéchant | Serbie par rôts brölonger outre mesure des PREQUEL AIRE VEATRL ES 
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dévoué, tendre Ful doit hole de chagrin ei cherchaient pas sduxent de pe- 


orter juaqu au martyre, si c'é-| 4 * — ils 1 00 tits sins où entrent toutes | ren 
rérir : Votre maman 
1 1 f titre vous “réprimande telle pas | s 
—＋ f 4 des nu * £ 4 


. — tate que le plus. difficile n'était. pas 
e de, trouver matiere à dissertation, 
— qe à 
6 


car. il a ire, pour sceller no- 

e me rappelle blen st 4 né suls 

| 2322 CR ut à vale —; le pre on mon nie Et otre — pm 

ar tante à dette eee mon lu. luttes qui de livrent de 2 au- Pourrisseit naguère dans notre pra- 4 gbd ne toujours 4125 Grades ö ü 12 

présslon d'avoir & tirer de cette étude ict de fe le vinte de Québec à f. des jeunes uen er 5 7 

855 fol plutôt dépriman‘es. notre religion, elle n'a pas Fais Te Gesritin e. vo: | 
vous? En quof est-il beau 5e 


s reel 

ai ü N 
pren ;-mpais quand se montrai 
beau sok eil si cher à tous les 
enfants, elle se cacliait crainti- 
ve 


t axiome:. “Rome d parlé, la 

pt”vieilles” demoiselles qui devaient, ce pu 

Mais au fait, les cénelfiélons, ce n'est . — e ar er a dédurer i éltstencs Ae e . ce 1 Les 

Free ae ou alder au soutlen de Jéürs famites.| % CITE Que "ee 77225 

débirouilier ‘avec mes df umanti rence sur l'Action sociale de la fem- p ré tant Notre-Setgneh ＋ Jésus- 
J'ai essayé persiste ran- we. Précisément, est au point lors- 2 1 K gr ee Christ sur le terre, ses conseils 

ger du côté de ceux qui voient d'un 7 7 n ces personnes avaient droit au res- sont pour des catholiques di. Blañcheneige tens avec souvenit d'enfance dont vou 


et plus agréable due cem des | 
ee ou: Racontéz 70 


— g met meres que nous leur demandons de 81 nes de ce nom des ordres el| im ulſence le retour dé l'hiver +avez consérvé le souvenir ré: | eis qu'ils: seront eux-mêi 8 

* ee, nl DCS „ eee Late 1 be 2 pipes ses ordres” formels des lois la Saint-Jean, tout le mont cis. ? es. Mais si g Pie 
,  humble-expérience,-jointe-aux const-| ‘16 2 tr . . et tat taste dént ens % an he neu discutér, aux: de cournt au bois e réponses devront arriver | 3 
en. 124 ut, —. Mori SOS dues 3 qe 5 eee péché Rare 211 le 2 nus p MS 0 1 
suités, ne me permet pas de voir en t ons 40 . dés événements , n'était-op pas plutôt l'idée Ha Us rin de nous, and 6 4 4 


quoi elle peut être d'une si grande 

.LtH)ité, en général, en ce qui concerne 

|monde, pour notre profit personnel 

la famille. la sdciété et ln race. dangers qu "elles auraient à courir, et 
L'Eglise, to ujuurs : soucieuse d et le profit de ceux qui, dépendant de 


ET 


— 
4 


Un lecteur ge la Liberté, 


au UMavall pour la f n répare Frühe arts se amies qui d'entre 
importants qui sé déroulent. dans le a à l'opinion bp | — Aimez donc le e eraif Les fill elt 


Ponliſe d'un amour, tout ‘filia!, | belle voix 45 eee 
aimez-le toute votre vie, ét en 


neige cou- 


non celles qui devaient s'y. astrein- vrait celle de ses: Français donne et deme 3 
bien-êtrf d W chtaâts, féit dire À ae So le 255 de - 1 pages q 815 année 1999, . lé Le soir tomba avec frai- rant à Saint drbért, a plan 
ene dans gen deer ue, aer er br, à sav 5. lanehanlge vou ni reed Bo 
que Rerum Novarum", 11 parte ca: ee eee De ou les contredire, 2 — — lié A 1. ui PE pt ud el a) OPA: PAS etes di € tfribres 05 our J'Oeuvré 
tagoriquemaent, au double peint de. vue | lieu, avec preuves à l'appui Le Carême et“ et Th jene pre — = hvez ! à 2 6 ten moibeus A 1 10 Séinté-Ent 17 5 cet aon. 
doctrinal et économique de la ond. f, 1 oh eee 2 781 prohvez-lui votre grande ten-] On alluma des feux de jale, né genéreux nous obligeruft en 


dresse n répélant Chaque jour | on és à à 
8 ar ee pds SEL: 7 ficacité de l'Action sociale de la fem: La sainte mee placée par celle invocation: “Seigneuf Jé- ia. Sl e i 
pas faſtes J . de 3 64 1 Peta de 
per certaines occupations L'ouvre- me, * Pere Forest ajoute: “Pendant Eglise à zam de l'hivér'et au 94 zus, couvrez de la protection de par 4a chaleur du bücher, Blan- 
re dh là deo convient ul d lor que l'esprit de l'homme est de plus mencement du printemps arrive, Où hoffte divin cott notre --très chenej e se tengit à l'écart. b 
a nature et à leur constitution, ce pen- in Plus absorbé par les Problemes ne peut plus à propos, pour satisfaire | Sainf-Pére le Pape: soyez sa ancheneige, pelile amie, 
cent quil est une sauvegarde pour Inanelerat industriels er autres em- à l'hygiène du carpe ausel ble du f | {umifère, sa force et sa consola- | viens avec nous, ne nous quitté 
FF blables, l'attention de la femme- de- la sangtifention de notre ame. I hi- tion.“ (30% jours d'indulgence pas, Jui cri ient ses compagnes. 
eien 440 pafants ét au blén-être dé vra se concentrer au contraire sut | ver est, de toutes les saisons, celle où .chäque fois). at" te g Alors, 3 ancheneige prit son 
1 famille” : pes, qui rep 1 2 fa- 18 er Ag le sd r contre : MERE-GRAN D: élan, et saul a au-d us. du bü- 
1 mille et la morale. ne s'agit pas hygiene. Confiné ans des maisons 5 r her. m is ell 4 
R ne sy Mag d'une division de travail, mais d'une surchäuffées, nous respirons un air| ARésolüulion du mois — Je serai ce 1 fondit sin 4 sus 
4 bes proiniers joûrs de Ia création, division d'orientation.” Pour conclu usé et malsain. Les heures cônsâcrées plus recucilli dans mes prières, Ses amies entendirent une 
lorsque après la chute de nos pre- |" u prédit une période d'adaptation | ag travail sont plus courtes et o ct Principales fêtes de mars I | plainte triste et_virent dispa: 
sie eee du féminisme longue et périlleuse. | durant cette saison que l'on fait pius Le 19 mars, saint Joseph. 0. raître un nuage léger, . 
painé juslèment méritée. A Adam Nous regrettons trop le passé et né | graëse chère et que l'on prend le saint Joseph, faites que nous] On apprit aux vieu outs 
uu dit: “Tu gagneras ton pain 4 la préparons pas assez l'avenir. “Mais | moins d'exercice. Alors, nos Er mas memons une vie sans tach „elf la mort de leur fille e 
Sbuf de fon Nom.“ A e: Tu en- il appartient aux femmes qu'il y ait | digestifs se congestionnent, s'alour- qu elle soit toujours à l'abri, Leur . chagrin et leurs: larmes 
FFC dans le moarte de demain, un peu dissent et le mauvais fonctionnement | sous votre Ran — Le faisaient peing à voir. 
on le voit, la natute du timent est plus de lumière, de justice, at de 


qui en résulte a un retentissement pe- 21 mars, les Rameaux, — Le 25 (Conte populaire russe) 
elcirement définie, et diffère Abs .iu- mour.“ 8 nible sur tbut le système. mars, l’'Annonciation de la T, dont veu 
ment N @é l'éûtre, | ) Est donc vraie féministe la femme Les rigueurs attenuses du éârême S. Vierge. — Lé 28 mars, jeudi 
qui, pour des raisons d'ordre social 


sol. Allo af . vi AMES PEFITS-ENFANTS 


votffant bien nous envoyer son 
nom, malleureusement égaré 
dans Tavalanche de timbres qui 
nous est arrivée par le meme 
courrier, ce qui nous permet- 
traut de lui prouver nôtre vive 
gratitude d'une manière plus 


tangible: ** “ hr 
MÉRE-GRAND. Bu 

— — — , 

La Sdinte-Eñfance 
Nouvelle souscription a 

Afin de satisfalré aux désirs de ines | : 
petits-enfants, je commence aujour: 
d'hui une nouvelle souscription qui 


resterd ouverte tant que nous n'au- Heur A nf ee 
ons pas atteint le montant fixé: 65.00. ed ae 
Victoria Dumalne 16 — ö 


Antsinette Dumaine ———— | | 


str Dümiäine ö 


arrivent comme une bienfaisanté cor- CE 5, 1 Memenatee | . 
. edneatsnne yrat ou tant ou de charité chrétienne, tend à dé- | rection à ces inconvénients et le chan- Notre- igneur. — Le. 2 323 3 — * J fevrier — | 1 n 
Qui nous dira les causes qui ont velopper ses plus hautes facultés, afñà gement de régime que l'on nôus im- dre vendredi* saint. — Le 31] Aux chers petits correspon- 
déterminé, si tard dans l'existence |de gagner sa vie honorablement, où | pose, la diète opportune qui succède mars, Pâques. 5 dants dont les noms suivent: 
humaine, ce bouleversement d'une lol] de subvenir à des besoins de famille, | aux jours d'abondanee et d'abus gas- Mélina Pertes. en et * 
vieille comme le monde? Elles va- ou encore pour sauvegarder son in- tronomizjbes beposent notre Système, Victoria umaine, Blanche 0 
rient à l'infini.’ Chaque individu n'ap-] dépendance et sa vertu, Vraie fémi- | déchargent nos organes de Ia plétho- Un ponte pâr semaine Marcoux, Mar uefite Mahé, * 


porte-t-i} pas sa part inconsciente de | niste est également la jeune fille qui, 
responsabilités" dans l'évolution des sentant l'attrait, du éloitré dont le 
êtres et des choses à travers les sie- plus clair revenu est la dot règlemen- 


€ qui les surcharge et fes fatigue. 
IL faut donc accepter ces lois de 
l'Eglisé sans craïînte, parce qu'elles 
concourent à une double fin, dont be- 
rauf.. 


Marguerite Prairie, Marie Per- 
BLANCHE NEIGE f ee 
HE | Blanchette, Ephre hémier, 
PA Po er; Laure Desau- 
On etait en hiver. Ps épais: inne L'Heureux, 
corps. se couche de neige couvrait ! Demers, Théodore Hupé, Rosa- 
Apres ceë quarante jours d'absti-| toutes les choses. Des enfants rio Pemontfigny, Elie-Anne Gi- 
nence et de jeune considérablement | jouaient dans la rue et faisaient rar d. Aline émier, Geor 5 
atténué, nous fhisons cette constâta- des boules de neige. Insensi- te Lascelle, Georgine Bea 
tion qui hous étonne: nous nous por- | h u froid qui jeg piquit Eveline Gauthier, Alice Mon. | 
tons mieux qu'au cdmmencément du 1 ue et au nez il Lau, dor, Omer Demere, "Angéliné an E 
caréme. Nous sommes Plus alertes, | Ialent avec des rires et des cris, | Magnan. J. Eugene Pérron, Au- 1 + surtout quand 9 2 
le jeu de nos organes fépetionne plus| Be jeur fenêtre, un paysan ei fee Laürin Wilfrid Perron, ent . 7 K . 
facilement, notre esprit est plus libre sa Temme regardaient ces.jeux Marcel Bédard, Celine Desau- mut Car ne 2 2 — 
et plus vifs: enfants. Soudain, la femme tels, Jeanne Tétréault Marte res avec ses bras. Aussi nous 


Je suis content de venir aujour- 
d'hui causer avec ma bonne Mère- 
Grand. Soeur Boulet nous fait tou- 
jours Ia classe; elle nous à donné les 
concours; j'aurais pu faire mieux, je 
crois; si j'avais mieux étudié. , 

Nous avons bien du plaisir de cé 
temps-ci, nous patinons et nous jouons | Ÿ 


La prochaine fois, 
essayez la vraie teinture 


La prochaine fois que vous aurez à teindre, essayez 
les teintures Diamond. Voyez comme il est facile 
de s'en servir. Comparez alors les résultats. Notes 
l'absence de l'apparenñce refeinte, de raies ou de 
taches. Voyez à ce qu'eiles n'enlèvent pas la frat- 


ue, de -vos MA gr constater Alors, avec le PEUT As | sé mit à pleurer. | 2 er I wen met, Nous avons tant de plai- 
combien les couleurs gardent en t ture, le. chaud 80 et les brises plus 2 tn? æ rnier, e 
l'usagé et du 18 Tout céla est vraie 171 F 5 Pourquoi yleures-tu? 


douces, nous recommençons une vie 


plus facile et plus âgréabie.* 
— ͥ —-—t8 


La fausse modestie est la dernier 
raffinement de la vanité. — La Bru- 
yère. 

Nous avons plus de force que de 
volonté et c'est souvent pour nous ex- 
cuser à nous-mêmes que nous nous 


imaginons que les choses sont impos- 
sibles, — La Rochefoucauld. 


“Je veux”, c'est le mot le plus rare 


anilines que ces teintures contiennent, car il par | 
dans leur composition de deux à cing-fois plus d'ani: 
line que dans toute autre teinture sur le marché: 
Le paquet blanc de teintures Diamond contient la 
teinture originale bonne “pour tout usage” et toutes 
sortes de matériéis. Elle teindra ou nuancera lege - 
rement sole. coton, toile, rayon ou tout materiel 
mélangé, Le bleu contient une teintuke spé 
ciale pour sale et laine seulement, Aver cette tein : 
ture vous pouvez tendre vos articles de prix, spte 
et laine, avec des résultats qui égaleront le meilleur 
travail Le —  — Quand vous achetez — San. 
venez-vous 


— Comment ne pas pleurer! Anm Balenen e ke 
Naus “sommes déjà vieux el | Lord; Albèr£ Farent. 4 — 


Emonck Vers Paten, Mat 
noùs m'avons, pas dienfants. 2° . N e, 
Nous ne une pas cette Girard, eule gfangot, u 
joie. 

- Ne pleure pas, vieille. 
Viens, sorlonis aussi. Nous fe- 
rons une fille de neige. 

A sortirent — 2 2 

“ücoup ge soin une fille de 
neige: ses bräs, sès jambes, sa 
tête, son pet corps étaient 
parfaits. 
out 0 coup, cette 1 


malades et qui ont manqué la clasie, 
Nous sommes 48 élèves et 11 y en avait 
seulement 26 à la classe n les 
vacances. 

Bonjour, chère’ Mère and 10 plié 0 
pour vous en ee 7 — 


sortes de matériels, PA es nr lainages et soies. 
Rn 


= — 


ux de- 
dé hoïnie eg à le secret terrible, qu'il ) Bu . 
| 5 ait a ux et b 
de tous, soyez sûrs qu un jour vous“ — Re Arche, re arde, eria la 
Facile-à . Résultats parfaits le trôiverez plus baut que vous. — femme : s'notre poupée de neige 
nnr PHARMACIE <>. - munen + vit-- 
Le g 5 a 4 * 4 1 8 N xx 1. 79 ? N À Le 4 4 7 K % 1 


7 mins à l'acre. 
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pathique. 8 sait en profiter, lui non 
plus ne prêchera pas dans le désert. 

Des ce moment, la cause du “cercle 
d'étude rural” est gagnée auprès ‘lu 
cüré, auprès des familles, auprès des 
jeunes gens. Et ce n'est pla plus 
difficile que cela à établir et à mettre 
1920 marche. 


+ ER sens que le cercle fonctionne 
1 . U produit ses effets im- 


0 la curiosité intellectuelle 
jeunes s s'éveille de jour en jour et 
r sens pratique se développe: A 
.de rôle, on passe en revue les 
des plus attrayantes et le: 
urgentes, 2 à bientôt l'on se trou- 
en ‘petit. groupe très 


NE 


Si ron ne 
leur fournir l'occasion 

— commun en se distribuant 
tâches, de se charger de quelque 


Pose pan trop compliquée: 
dé Dollard, de la Saint-Jean-Bap- 
Le, pèlerinage à quelque santtuaire, 
„ ll aphrennent à se débrouiller. 


à ‘prendre confiance en eux-mêmes et 


à agir de concert. Et l’on s'habitue 
éutour d'eux à les voir prentire diver- 
dee initiatives, à les voir réussir dans 
Wars petites entreprises, et d'instinct 
‘D leur fait confiance et on se tourne 
Vors eux et l'on Gomple sur eux quand 
LE LAS quelque chose à faire. 

K |. Résultats qu'on obtient. 

On empêche un groupe des plus in- 
telligents jeunes hommes, dans la pa- 
rolëse, de retomber parmi les illettrés, 
On les incite à lire, à écrire, à se ren- 
séigner sur les choses de leur profes- 
sion — ce qu'ils n'auraient point fait 
sans cela. On développe leur curio- 
sité intellectuelle et on les habitue à 


exprimer convenablement leur pensée. 


l'minots à l'acresur un 
leur e 1 minôts sur le 
la vieille terre, il n'a récolté + 


Mürion a récolié 25 minots. à 
un beisür de trèfle d'odeur- et 2 
le labour d'été. 5 


L 4 


séance, deux d'entre eux pour relever 
vers la fin des | de lan- 
gage qu'ils, ont on a un 
bon petit dessert pour terminer: la 
langue. et la prononciation "française 
ne s'en porteront. pas plus mal. 

Et si lon passe ainsi en revue les 


cé qui importe. 
Par 3 avec ce qui se fait 
ailleurs, ils comprendront facilement 
que tout n'est pus parfait dans les 
méthodes en usage autour d'eux, et 
la auront vite des ambitions de pro- 
grès peut-être démesurées pour l'heu- 
re. Dan deux ou trois ann les plus 
anciens du cercle de l'A. C. J. C. ayant 
des idées, pouvant manier la parole, 
sachant écrire, très au coufant des 
nouvelles méthodes de culture, seront 
déversés dans le “cercle agricole”, 
avec le désir de tout transformer 
pour le mieux. Et c'est alors que 
commencera la besogne pratique. Et 

| il n'y a guère d'espérance qu'elle com- 
mence sérieusera1ent:.. cela. 


rent à la commission se: 
brique d'église, au co: 
etc., et il y aura encorehdu change- 
ment. . pour le mieux. autres au- 
ront pris leur place au petit cercle 
d'étude rural, se préparant à conti- 
nuer leur oeuvre et, à cause de cela, 
l'avenir de la paroisse sera assuré à 
tous les points de vue. Que les curés 
de sept ou huit paroisses: voisines 
Aient ainsi leur ‘cercle d'étude rural“ 
et, dans quatre ou cinq ans, la région 
out entière sera en merveilleux pro- 
grès. Que les cercles se multiplient 
dans la province, que notre jeuñesse 
se prépare aux tâches de demain, et 
au point de vue agricole et à ma’nts 
autres points de vue, l'avenir du Ca- 
nada français paraîtra plus ressu- 
rant. 

En attefidant qu'on trouve mieux 

Si l'on trouve mieux, pour la jeu- 
nesse rurale, qu'on y recoure; si l'on 
ne Trouvé pas mieux, qu'on utilise 
donc intelligemment ce que l'on pos 
sede. Mais, de grâce! que l'on fasse 
quelque chose d'approprié aux besoins 
évidents. U est pénible de voir se 
&aspiller le capital humain, si pré” 
cieux, et qu'avec un peu de prévoyan- 
ce et d'attention, on pourrait rendre, 
en bien peu de temps, si fructueux. 
Ces constatations ne diminuent en 
rien le mérite de ce qui à été fait jus- 
qu'à présent, par le gouvernement 


— = = D ů 


Pour arrêter le FI. CU“, la Grippe 


ger mes dans la gorge avant qu'ils enva 
| bissent les autres parties du corps 
1 EXPLICATION DE MESURES PREVENTIVES 


Combattes les 


Ne tardons pas davantage à 1 
dans le trésor, — est si ** de le faire: 


DAMER LE PIO N 


‘Montréal, sous la 


“Aonner.une boûne production de qua 


à mettre la mai 


CUËTIVA TEUR. 


dans le système en vigueur, des points 
ésastreusement, faibles qu'on pour - 
rait fortifier à tres bon compte et 
qu'on a tort de ne point chercher à 


fortifier. 
Une DUMAIS. 


UEBEC SE FAI 


AR LE MANITOB: 


La vieille Wein a perdu 
le 1 pour la 
ualité de la a a 
‘dis l’industrie laitière 


Nous lisons 2 . lé “Presse” de 
ure de on 
chroniqueur agricole Agricola 1} 

Dans son édition du 30 janvier 1929, 
une journal de Winnipeg (la Liberté) |... 
donne un rapport assez détaillé de la 
convention de industrie laitière du 
Manitoba. £ 

Sous l'entête: “Notre beurre tou- 
jours au premier rang”, le rapport 
ute par les deux phrases suivar- 
tes: “Les fabricants de beurre du Ma- 
nitoba ont gagné 55 pour cent des 
premiers prix et 46 pour cent de tous 


les eutrés prix offerts en Canada en 


1928. C'est la déclaration qu'a faite 


8 L.-A: Gibson, secrétaire-trésorier de 


teur association à la convention de 
l'industrie laitière tenue la semaine 
dernière à l'hôtel Royal Alexandra”. 
Que nos frères du Manitoba aient 
raison d’être fiers de leurs succés en 
industrie beurrière, certes, nous le 
reconnaissons volontiers. Les débuts 
en industrie laitière de la province 
Soeur ne datent pas de très loin; ils 
unt marché à pas de géant dans la 
rofte du progrès et de l'amélioration. 
Nous pensons être fondés à croire que 
de sont nos gens, partis dé la provin- 
e de Québec, qui ont introduit là-bas 
‘a pratique de cette belle industrie. 
Notre province fut longtemps à lu 
tête des provinces du Dominion par 
sa production beurrière, tant par la 
quantité que par la qualité de nos pro- 
duits. Nous detenons encore le fecord 
de la production quantitative, mais hé- 
las! nous avons pérdu le record de la 
qualité, dont nous avions raison d'être 
iers, Et nous nous demandons pour- 
quoi nos fabricants de la province dé 
Québec ne reprendraient pas ie pre- 
nier rang. II est, croyons-nous, par- 
faitement admis que la province de 


Québec 0 possède tout ce qu'il faut pou | 


lité supérieure. Nous avons de bons 
troupeaux, des patrons expérimentés 
Nous avons des pâturages nombreux || 
garnis d'herbe tendre et succulente 
de nombreuses sources d'eau de haute 
qualité nous soit fournies par not 
memtagtes. Nous avons une école 
l'industrie laitière qui a fait ses pret- 
ves; nos fabriques, plus importantes 
sont aujourd'hui beaucoup mieux ins. 
tallées qu'elles l'étaient. 

Nous ne + voyons pas de raison pour- 
uni la province de Québec se laisse 
surpasser. Nous ne voyons pas quels 
avantages particuliers peut. posséder 
‘a province du Manitoba pour qu'elle 
uisse nous Cevancer. Nous serions- 
tous enlisés dans la routine pour que 
108 jeunes soeurs viennent nous da- 
mer le pion? Il ne le faudrait pas. 
Notre. province à le devoir de marcher 
te l'avant. Nous avons êté les pre- 
miers à développer cette industrie au 


| says, nos agriculteurs s'en sont, bien 


-rouvés, nous y avéns remporté. de 
brillants sucoès, me. nous van 


Le careme fait réfléchit la maîtres- 
se-de maison: pendant ce temps de 


ron. 


menu de six repas maigres, chaque. au Tuba —ůͤů 
semaine. 1 


dire: 


5 a 


Le prix du ruban 


— . Re ñ 


‘Cuisine maigre 


veautés. 
Un commis frisé; pommadié, 
che en Coeur, ‘se précipite. 
La jeune fille, pre avoir 


_ l'économie LR doit un 


II arrive souvent que l'on _etend 
„Comme le carême est en- 


À 4 


de dt 


DE MINOTS ont zohi une dépréciation de 10 sous où 


D FORMALDEHYDE 


PERTE DE $211,318.00 


e vos Profs | 
6% cette année 
par la 
KI IIS SMUT | 
100% : rEFFÉCYrIve 
D'acût à décembre 1928, 1, er de: blé ont été ref: 


STANDARD 


quatre 
fois plus forte qu'en 1923 ou 1924 
e les ravages de la carie. Aidez à 
protéger la réputation des récoltes de 
l'Ouest Canadien. Le traitement du grain 
à la Standard Formaldehyde entrainera 
ces résultats. $ 
RENSEIGNEZ-VOUS — Demandez-nous 
notre livret illustré “Smuts Grain“ 
The STANDARD 


Montreal 


DARD CHEMICAL 
WINNIPEG _ ds. les. 


Toronto 


rot! 
80 
| 

| 


+ LA CIE bog WEST COMMISSION lun 
GRAINS ET OPTIONS 


103-109, Leger LEE WINNiP 
ur EG” on pit © rm sd 


LEON-F. MORISSET - 
Téléphone 2072 f 
Téléphone 83752 


DHE FOSTER GRAN C0, LNTED 


‘1 65, AVE. "TACHÉ, SAINT-BONIF 
Nous sollteitons votre clirnièle et nous 


commandes. un service: ne ei en * 


de. Wia 
LE 
k 24 at 1 3 


COURTIÈRS 
EN GRAINS 


"Membeg du 7 
Winnipeg ‘rate Fsehonge 


F7 Fr 


Malden mecs Cody. 


Licenelés et eautionnés 


Valeurs — Obligations — Mines 


Membres--Winnipeg Grain Fxchange, Bee mire . 


Association. 2 Beard ot Trade, 
k Exchange, Winnipeg Sn — 


Ju di rovotes De ie D 
Mettes-voux en relations avec Le gérant du burenu Le plus ! 


n — Moose „„ „60 
8 err eee 
ee — 0814. 
. Pour plus de sûreté Marquez votre ennnalesement: 
Elevator Company, gone Grain Exchange, Winnipex 


werber ee, b gin 


\ OM 


Grains 


une e jeune si accom- 
naghée d'une grand’mère octégénai- 
re, entre dans un magasin de nou- 


— Combien la verge, monsieur ? 
— Un ‘baiser, répond. le nn 
nuyeux, comme il est dit neile ud va- nv un sourire idiot. .* 
rer les repas du mercredi et du vea:: 
dredi! + Boujours du * toujours ges. Ma 1 1 vn vous payerl. 


re ETI bien. donné gn a ver- 


‘EUG.-J..-DUFRESNE 


4 . GAILLARD 
Téléphone 86 572 


rats ra". 


1 i magen 
* Chiens 


Bureau net Grain Exehange, Ltd. 


FProduce Clearing 
* Exchange, Calgary 


Ates Maiden 


D, LAFLECHE, surintendant 


4 ade de 24 livres =! $4.20 


ri Br et CEE 
Sac de 98 livres …, 5 


la bou- 


chois 


-Maple_Leat-Flour Mile 

Sac de os livres. ."S45 
2 sacs de 49 livres eee e 
4 sacs de 24 livres, SAR TE - 


* 


Foro 
D'aprés la classification du pur 


Son. La tonne 


ONE Tr Pau er RE 


Gru. La tonne 32300 
Gruau 5 

Le sac de 80 Uvres 2e 
Foin—. - 

Four foin sur oe. — 7 


e Cours du grain fourni par 


La CIE PARENT, Limitée Ë | 


Pr décharge à Fort William ou Port Art = 


pour la semaine t le 25 février r 1929 0 | 
Mardi Merc. Jeudi Vend. Samedi Loni | 
GRAINS | , #8 fev. 20 fev. 21 fev. 22 fev: 23 fev: 2sfew | 
——ů—ůůͤ 3 . COTES 4 ei 
Blé No 1 Nonl. I. 301 I. 311. A141 0 1% % 
2 Nord. 1.269 1.28 1. 27 127 1.274 1.25 
3 Nord 1.221 1.231 1.23. 1.221 1.28% 120€ ‘ 
3 — 7 9 n ene, eee 
A 2 CW 721 733 731 i -MS 
3 CW. 1 64 63 „63414 A ? 
Z f e ee EN Wen 
Orge 3 CW 7 77% 188 180 78) 70% 70 
4 C 721 731 * Nee 
Lin 1 NW 2.00 208 2.08 2 re 2.074 
2 CW 2.01 2.084. 2,03 2.03 2.03 2.02% 
a ie * * 8 5 —— * Tarte * VTT. TN 
Seite 2 CW. 1.144 115} + 151 4. * 15 15 1.134 
Pr'x sur voie (track) 18 2 4 f 
Base Blé 1 Nord 1.207 1.304 1.304 1.204 1 30% 1 28 
Avoine 2 CW] 70 71 7 7 1 70 
Orte 3 CW 5774 78 ef 178$ 8 
Lin 1 NW 2.07 2.00% 2.09 2.09 2.09 2.087. 
Seigle 2 CW 1.147 1185 1.151 1.144 1.183 1.13 
Options 1 5 
die Mai 1.33½ 1.342 1.344 1 884. 
Juillet 1.38 1.30% 1.36 1.5“ (| 
Cctobre 1.331 1.348. 1,344 1,334 | 
Avoine*Mai 60% “61! 6 af 
Juillet ‘008 61 614 56 * 
Ce tobre 55% 360 6 501 | 
drge Mai .801- 81 814 11. 
Juillet : 70 . :804 8 80 { 
Octobre dat. 74:55:74. A 
Lin Mai 5 57-10 2.12} 2.12 2 12 5 12 2,11 ö 
Juillet, 2.07 2.09% 2 0 2.09 2.10 2.00 . 
Octobre. . 15 2.0% 2.00 
ne FRE à MEME se „ 
Seigle Mai. 1.171 1:19, 1.484 1. 184 1.183 1 
Juillet 111 1161 LH 1.15 * RE , 
Orto 1.11k 1:10 1. 1 


— 


8 
; ͤV RTE 
Ecrivez, télégraphiez ou venez nous faire une visite . 
Références : ni Du ANR dg e qi À 


— CS ES —— — — jü2 2 —— — 


— K 


Au 


eee * „ 


1 


rlapolis, qui trom- 
ture êé 40 degrés en-dessous pare 2 


7 


e 7 2 
vu Soeur Marie de Jésus nous revenir Nous remercions aussi les membres de précieux encouragements pour con. CR. #5; Mme. M? 
| en bonne voie de guérison, après avoir | dévoués de la fanfare de Bruxelles, tinuer Je travail de T'ôsuvre. La ate] socket, Rhode 


f 
fl 
1 


LL number of 1 
, the said by-law. 


en une opération à l'hôpital de g- qui-ont présenté à ln famille en deuil|vufvante donne une idée exacte de d. Prafenseler, MA ass. À 25 besogne tu 75 e À N 7 
| Boniface | l leurs condoléances, en exécutant avec Eee a olt. 10 ö a N a x LT 5 
— — maîtrise deux morceaux de musique . 0 d . 8 8 1 ESS 8 SE cer of the. N. Pa root : 
UTH JUNCTI funèbre qui ont fait vibrer non coeurs …| niorat Saint-Jean, Edmontün, : $5 Bet pe : 0 ; ARR 5 

80 2 ON 0 Hotel- Dieu. a Ont., #3; Mi- Mme T.-E. Racicot, Copperelif, Ont. * 


2 i - — : E chuel Borstmayer, Leofeld, Sask., 84; 61; G.. Preston, Viétoria, GA. 
hote Aus paru de core STE-ANNE DES ERES ie ménriette Huct,. Debden, Sask.. | Arthur Savoie, Plessisville, Qué. #10. 


$5; M. A. McDonald, Antigonish, N.-|Catherine-J. McPherson, Summersi'e, 
Résultats du la dictée française qu E. 61; C. Tenigän, Car, Alta, 61; If PE. $2; Nora Abriel, Hallux. 
a été donnée dans notre école publi-| Louise Quinn, Montréal, 35.15: D-S.|$1: Mary McLaren, Fredericton, N.- 


5 


f 
5 
f 
3 


— 0 fut le ré- que par les commissaires d'école le] Brennan. Regina, Sask., $1; L. Bouf- B., 31; John Riffle, Greensbury, Pt, st Pos SOMMES NU 4 je 
peser: cer 3 . | vendredi 22 février: fard, Dollard, Sask., $1: James Cis- 30; Hose Arcand, New Bedford, Mass., — 3 lu, . 5 
Mais I ng faut pas oübliér la der- Grade XI: Marcelle Robert, Jeanne | ment, Chesterville, Ont. 93 Alex. 88: C.-J. Sullivan, Moose Jaw, Sark. 53 
— niere partie de cartes de „ Guilbert. Chabot, Paäpineaüvilie, Qué. #3: J. 868. J.-F. Bertram. Elkart, Wis., $5: de bonne volonté, il va Mais 
N. passé, donnée par nos célibataires de Grade &: Gertrude Tuckef, Louis Sanstrum, Crande Prairie, Alta, 32. Elizabeth Ginter, Potosi, Wies, 32; Thabitude Aan 
— la paroisse. M: William er, qui | Molgat. Raoul Blanchard, Coal Valley, Alta, | Margaret Martin, Qus., 30; Auguste — 


s'est — toute ia semaine pour Grade IX: Clémence Montsion, Cé- | 82: j:H. Houle, Prud' homme, Sask., Lefèvre, Verdun, France, 51.88; W- 


1 
1 
È 
715 


eie occasion: F réussit avec un e- lle Bona 18, Frances O. Grady, Ottawa, 54, nam Collins, Nouv-Mexique, 62: Le maîtresse gronde et 
suitat de $145 pour la soirée. Le ma- Grade Vin: Antoinette Houde-Lo--p-W- Conway: ,' C.-A.-$1; Ed. | Alex. AI- Kerr, Vancouver, f. E. 
güain de M. A.-O. Beaudrÿ stalt bien | "enzo Lussier. : * King, Hollyburn, C.-A., $5; James Burgess. Glacé Bay, Cap Breton, 32; 


décoré, et tous s'ämusèrent très bien. Grade VII: Charles-Ed. Gosselin, | Hutchings, Mobile, Terre-Neuve, 51: |Géorgé Min, Lucas, Iowa. 31; John 


Adrienne Robie. 5 A. Riegert. Pine Ridge. Nord Dakota: Spahn, Du e, I 1; Margaret dater 5‘ 
Grade VI: Annette Bourbonnière,|$5: Mme E.-F. Fitzpatrick, Strath- . 8 ed 31: Anna Me 2 74 3 1 
Eugénie Montsion. roy, Onl., 83: N. McDonald, Cornwall. Hath, Muenster, Säsk., $2: Peter Mil- 3 etrorta, ne 
Grade V: Roger Suthérland, Jean- Ont., objets en or; Alex. Chartier, | ler, Lacona Iowa, $2; Walter Wetrick, e eee ee 5 
Louis Brunel. Greenshields: Alta, $5: B. Tupin, Ga- | Leaf, Ni, $10: Mme J, O'Reilly, Worte és el simple 21 des sa toute pete 
Grade IV: Honoré Tardif, Priscille lahad, Alta, 85; isabelle ‘Clément, | Island, Ont,, 61; R-A. Baldwin, Ot- 1 dan montre den 
Mont sion. Chesterville, Ont., 32: F.-A. Bcehm. tan, 28. Loretta Granwing, Toledo, on 98 1 ct à 
Grade III: Leonie Brunel, Margue- Muenster, Sask., 32; Mme Marie Gau- 32; William Bock, Mazenod, 
rite Neault. thier, Toronto, Ont., 81; Mme A. Cho- Se $2; A. Lacfoix, Rosetown, 
Grade Il: Claire Gosselin, Edmond | quette, Perigord, Sask, $1; Vincent | Sask., $4: Wilfrid Kennedy, Peter- 
Bissonnette. Hanlan. Gravelbourg, Sask., $5; Bu- boro, Out., 1; Me”T.-J. Hurly, Bel- 
Grade 1: * Montsion, Gérard | génie. Trémbiay, Saint-Lazare, Man., leville, Ont. 36; Mme. v - 


r ON. avril, $ juin . 
BOURDON NAS 31,8 mai, 19 1 1 \ 


turent vendus à l'enchère, Il faut 
bien remercier M. Lecuyer et nos au- 


Je sais bien qu'il y à de jeunes ma- 
mans qui prennent plaisir à laisser 
longtemps jargonner leurs enfants. 
Iles frouvens.que 09e leur Éanne. pus, 


— dau présent, qu'on se donné la main, 
et avec l'aide de notre bon curé, tout 


Voyage Spécial à Paris 


marchera pour 42 jeux. uns. charmant petit air de bébé. Sans bone de direction fu ; 2 
7 a Lag 37; Martin Mann, Viscount, Sask., mandeur, Bonnyville, Ont., 85: Mlle doute, sans doute, mais vers quatre - PROFESSEUR JOSEPH DUMAIS, 
En visite, Mile Anne Lafrance, de , 51.25; Mme T. Taylor, London, Ont. | P. Collins, Saskatoon, 28.205 Mile Léa ou cinq ans, il faut. tout recommen- un QUÉBRC ‘ LOTS 

Pine Falls, chez sa soeur, Mme Ar- S ROSE DU. 0 F 3 Mabpeau, Hal. Qué, 82. chui cer. ï ‘Une mervellleu pecasion. de visiter FEuropé”rvec un groupe francais, N 

thur Gobeil-— 5 80. Mlle K. Malloy, Swift Current. Gurn, Marysville, Ont, 38; lrene Quand, pour la .prétälère fois, on comprenant Mlle Bouchard et Charles Marchand. Transport pour 5 
a — .  — — Le L mars Sask., Br Mme V. Gassey, Green- Sehiÿ4, Grairlfäind, Sask., 31. 8 J 0 voyage circulaire par océan et 26 jours de penslan et logement à Paris 

- met entre, jes mains d'un petit un ou ailleurs en Europe: tout pour 3315. Départ le 7 mah, sur le spacieux 7 
BRUXELLES Ce n'est plus un secret, nos élèves | ville, #10; John Gillis, Gillis- Prière dé ne jamaiÿ envoyer de l'ar- 3 8 . paauebot “Empress of Scotland”. Pour toute information, s'adresser à 
du couvent préparent depuis quelques | ville, — ‘Breton, $1; M. l'abbé Fitz- gent sans faire co ander votre 5 


. e CASEY, cent général, édifice du . r. n. 
. Main et Portage, Winnipeg 


… Pacifique, Canadien 


im noue VE 


semaines une séance dramatique et 
musicale en l'honneur du Rev. Père 
curé:- Ils la donneront le jour de sa 
fête, le 17 mars. 8. G. Mgr FArche- 
vêque a eu la bienveillauce d'accepter 
dleur-imvitation . _. : 
Cette séance se dennera dans la 
"| belle et spacieuse salle qu'on a amé- 
nagée dans l'annexe nouvelle du cou- 
Mes Anis, es Sourds vent construite l'été dernier. Ce sera 


une inauguration. Dans un local aus- 


patrick, Halifax, $5; Martin Reynolds, | lettre ou vous servir de, mañdat, ete. 
Denzil, Sask., 31; Académie Sainte- Adresser: Sanctuaire de la Petite 
Marie, Winnipeg, $2: Mme Raoul Lus- Thérèse, Wakaw, Sask. 

sier, Mariapolis, Man., $10.50; Joseph 
Repchinsky,-Vonda, Sask., $1.25; Eu- . 
ene Painchaud, Fannystelle, Man. Pour nous affranchir d'un devoir, 
$1;-Fred-L. Webb, Nicol, Sask., 52.50; | il faut un devoir nbuveau-qui prime 
Anne-Marie Michaud, Sainte-Anne ne le premier, ou une fmpossibilité ab- 
la Pocatière, Qué. 35; Ruth Savage, | solue de le remplir, l'égoïisme d'une 
Elkhorn, Man., 31! Mme J. Wenner, convenance personnelle n'est pas un 

Dodgeville, Wisconsin, $1; Hôpital de | motif suffisant. — Senn 


4 Le croiriez- 2-vous? — — — : ee 


Le 17 trier, 9 4 h. du matin, s'é- 
teignait paisiblement, et. munie des 
sacrements de notre religion, Mme 
veuve Joseph-Hutlet. Elle avait gar- 
dé le lit pendant quatre semaines et 
était âgée de 84 ans et 10 mois. 


—— —— 


“LA SAUVEGARDE" 


BUREAÂU-CHEF: MONTREA 


ASSURANCE SU! SUR LA LA VIE 

Voici un autre . sur 
“La Saubegarde” 

prompt itude de Reglement 5 


cornes et 12 chevaux. 
en culture, 40 acres en Brome 
Grass. Prix de location, $500.00. 


A DIX MILLES. DE WINNI- 


— Ayez-vous tu - due: … , 

dan ce journal l 40 1 92 66 93 

dee „ Additions aux “Hôtels Pod et “Pallisér 

qu'un conseil sur y 7 - 

la surdité serait . 3 

donné  »b3RATUI- 

TEMENT par un, 

spécialiste pour 

4. oreilles? 
Vous heésiteres 

peut-être à le 

croire, mais il y a 


ne 
ble est a Séconstruire pour 22 
têtes. 100 acres en bois, 40 acres 
de culture. 40 à 50 acres ont été 
cultivés. La rivière passe sur le 
terrain, ainsi que le chemin de fer. 
Prix de location par année, 8500, 


HAYWOOD — 240 acres, batis- 
ses, 80 acres de foin semé, 80 acres 


e a- * \La Sauve: e, Sedley, Sask., 30 octobre 1928. 
2 85.55 ou de culture Prix de location, $250. ontréal, P. Q. 2 
. Messieurs, 


ment des lerteurs 
de ce journal, 
de ceux de 
tu. tas autres 
journnm… “à _Frof- 
fre fut fauss 
toutes les par, 
3 du Canada et des 
Etats-Unis, un très grand nombre de 
personnes qui ont reçu le conseil l'ont 
suivi et sont maintenant complètement 
débarrassées de cette affiletion: beau- 
‘coup d'autres sont suf le point d'ebtenir 
un heureux, soulagement 

Un homme dit: entends aussi bien 

au quand j'étais Enfant, tract A vous." 

e 4 autre écrit: “Ces terribles douleurs 
et bruits dans la tete sont entièrement 
disparus et Fentends aussi bien que 
Jama“ t toutes les lettres, de ta 
première à la dernière, racontent le 
bien qu'on a éprouvé 

Votet VOTRR chance! Le napécialiste 
are pour la surdité twradué en me- 
Meine et chirurgie de l'Université de 

\ Dubiin, ét ancien chirurgien naval pour 
ln malle royale ga 637, Cornhill 


J'ai la satisfaction de vous féliciter de la promptitude 2 vous 

— „ de payer le cheque de 32,000 en réclamation 
4 poux. Le chèque m'a été livré par M. Cardin, votre agent. 

Je dois à ce monsieur mes sincères remerelemen car c'est 
d'après son entremise et son dévouement que nous a eu la 
bonne occasion de comprendre l'importance et la grande nécessité 
de ne pas négliger de . une assurance. 

Soyez assuré que je À ferai toujours ? devoir de recom- 
mander très fortement n compagnie 
nnn profondément à ses assurés. , 

Votre toute dévouée, ; 
(Signé) Mme FERDINAND POISSANT. Fe 
Sediley, Sask 


The Winnipeg Trustee 
Company of Een 


| Votre si et votre 8 sont-ils protégés 
=. Adressez vous à 5 


RAYMOND DENIS 
Agent re à eat Vonda, Nagl. 


En haut: L'hôtel ‘’Empress'' de Victorte. 
En bas: L. betet Natter de (is 


* 


Nulläins. — 170 qui a fuit l'of- “ À, CARDIN, enn 4 au Manitoba, e 
récédente ‘« 9 e — 
en GRATUITS . M. E. W. Bestty. président du Pueifique 
nouveau aux lecteurs de ce-:joutnal un Canadien, 2 annoncé récemment que cette 
CONSEIL GRATUIT — depenseru 2 de quatre millions 

Vous pouvez avoir vous aussi ce livre au cours des prochains mois pour 1. 
sur la surdité GRATUITEMENT sim- dir et modifier . ea de see hôtels, le É 

ement en en 8 3 li de Cal et l EM de D directement, 

ce que vous avez La at * € ry pr s” 

fous procurer 22 carte post — ou * Ÿ KE 61 8 LEP à l'hôjel — BOIS de l'argent 
simple morceau de papier, éerire a re uges 2 Paul- * À 
Ponte le ermatt ot le livre one Monet MIE QUE en com 42 huit... Ceri do Payons le fret et la taxe de vente 

M”, adrenser la carte ou là lettre St. à Th 200 chambre us. La salle deb * du er sur bois de-construetion, lattes, bardeaux, portes À | 
l'envoyer par la poste. : setuelle sera & agrandie 2 } RE. „ Pour Maison, écurié, et toute bâtisse de ferme, A? 

Joignes-vous à vos voisins pour pro- d'autres — ou» apr n 1 » 4 Le er; 2. drole: * 
ER er qe Ret|  lodechanetg 0 sf dame Vans Ce Se ir Me 2 ité Garantiel te 

nous sur Cette m + de traite- * w — 
raren de gone qui ésmes- sa. y — . terminés à . Ne 4 en profits ai dé a a 
rent tout près de vous et ceux aue vous cnrs pour stampedé en penses. eu 8 
“aupeonnes le moins, peut-être, ont Jill 5 — r la qualité 7¹ . e. 
éerit. Ms sont sur le paint de blen en- 1. À l'hôtel * Empress cvnaistera ie plan nouvelles maison 
jouir VPourguol ne pas vous joindre «an une — nouvelle de 200 pieds de front sur T are n K. 8 RES 

1* e * 1 

N'atieñdes pas, n'hésitez jen mais 2 Last gg A „19 . N chte, de tout de matériel nécessaire. est LR 
éorives pour svoir le CONSEIL GRA- um — 5 t le style s’har- tion immédiate! ö 
TUIT et le LIVRE, si vous le désires, monise avec celui de l'hôtel actuel, comportera 


Rappelez-vous qu'il ne vous en coû- 270 chambres et à 550 ie nombre total 
A tour dei ont Ge anis œette cite des chambres de l'hôtel. Ces travaux seuls, qui 


un suffira d' petite majeon ou Demandez à 
ai de 2e 0 un a CE A HAT 
Sat très rerenasimants de l'assistatéel ‘ 2 Rene, cuirainssené 


char pour 
vôtre voisin de se joindré à vous pour faire 
Eerivez pour notre entalogue seid, notre 


Wed. ont reque. Vous ne regrgtte 93 r 8 1270 7 4 5 Hi CONNOR nete de prix et voyez ce que vous ét 
n méthode. * structure été commandé à ls Dominion et Vietoria indique sa confiance dans l'avenir” de res deux ö ber Lid. 2 3 
PR FR e eee ek 


Walen SPROULE POUR Cette décision du Pacifique Canadien de 
r T e 


k 8 ° 
4 — en 
— — —— au deu — 44 


; Er les derniers sacrements. 
| À Schwürtz lalkse pour plourer sa 
Verte sa veuve et six enfants: trois 


1005 
1 Dae, 


4 


eue d'amis. M. Schwartz était re- 
een 


. 
Le 22 et de parents 


1. humat F 


— 2 75 222 
— — 


M. Tancrède e “bien connu 
dane Saint-Boniface, est décédé pres- 
cube subitement Cans la nuit de lundi, 
à . demeure, 510, rue Fitehot. M. 


- Schwarts habitait Saint-Boniface de- 


buis plusieurs années, 


U était vent 
FT réal. famille Schwartz 
origimutre d'Alsace: mâts depuis 


longtemps canadianisée. 


-1 Le détunt étdit venu 4 le. cathé: 


mundi soir et, blen que légère- 
ment indisposé, put retourner, ez 
Jul. Durant In nuit la mort le trappa 
i vite que Mgr le curé, appelé en 
toute hâte, eut juste le temps de lui 


les: Mme CG: Laflainme, Mme A. 
Morissette, . Mme Saint-Jean; 

ls: Emile, Philippe et Henri. 
} Les fühéralles, ant en Neu feudi ma- 
tin à 0 h., au mineu d ui grand con- 


trois 


emp 
faïsse un bon souvenir auprés de (ous 


FE qui Poët connu. sas 
Nos sympathies à la famille éprou- 
1 TPE 
Condéléances - : 


À sa dernière convention, l'exécütif 
de l'Association d'Éducation des Ca- 
nadiens français du Manitoba a NN 
té une motion de condoldances À l'a 
üresse de son ancien président, M. le 

L-As#Wrüd'hormme, de M, le juge 

P. Roy et des autres membres de 
in famille, à l'occasion du décès de 
Mme L.-A. Prud'homme. 


—— K —ů— 


Décès de M. Paul- Honoré 
Gauthier 


M. Paul-Honoré Gauthier, citoyen 
dien connù de notre ville, est décédé 
À l'hôpital de Saint-Boniface mardi 
dernier, M, Gauthier était né à Saint- 
Boniface en 1858. II avait suivi ses 
Parents à Lorette où fl devait habiter 
‘plusieurs années et s'était établi à 
La Brôquerie, puis de nouveau À 
Saint-Boniface. Le défunt avait aussi 
vécu plusieurs années au lac du Bon- 
het, mais s'était définitivement retiré 
‘à Saint-Boniface. M. Gauthier avait 
ouvert le premier bôtel à Norwood. 

En plus de sa veuve, M. Gauthier 
laisse plusieurs enfants: David, de 
Winnipeg: Adrien, de Battleford: Al- 
, fred, de Saint-Boniface: Raymond, de 
Î Los Angeles: Jules, de Great Falls, 
ot trois Alliés: Mme Desjardins, du Lac 
qu Bonnet; Mme Renault, de Fort 
William: Mme Bruneau, de Los An- 
‘gels M. Gauthier laisse aussi plu- 

frères et soeurs: MM. Pierre, 
: Lo it-Boniface: Lionel et Joseph. 
de- Kenora; Mmes Goulet, Delisie; 
(a 5 * Guilhant, de Sdint-Bonirace, 
et Mnie Hamel, de Saint-Boniface. 
| Les finérallles ont eu lieu jeudi 
1. au milieu dun grand concours 


familles éprouvées par cette mort. 


1 — 


POS ser Grades F 
elle est 


nie pour expuiser les 
vers Au système, : 


‘Teasions de distraction offertes par lé 


11 
| 


I 
7 


7 
1 


f 
f 
| 


. 


in 


völrs de chrétiens, aber religieux, 
devoirs famillaux, devoirs social; ce 
n'est pas en saisissatit toutes les o- 


nous acquerrons ces vertus de nos 
saints et que nous. partagerons ‘eur 
gloire. 

Réfoufasons-nous plutôt avec EEE 
se et remercions Dieu de nous avoir 
douné de si beaux modèles; montrons 
que nous apprécious Ir grâce qu'il 
nous a faite en nous offrant ces saints 
protecteurs. .Compte-t-on maintenant 
les faveurs signalées qu'ils ont obte- 
nuës 4 Ceux qui les Invoquaient? Gra- 
ces spirituelles inappréciables, grâces 
temporelles, guérisons de to sorte, 
Nou$ durons Koccafion de E sur 
ce sujet et d'en citer quelques-unes. 

Dans le désir. de répandre une dé- 
votion particulièrement nôtre et de 
faire participer la population de 
l'Oest à ces gratés/nômbreuses dues 
à l'intercession des Bienheureux Mar- 
tyrs Canadlens, les autorités du Col- 
légé de Saint-Bontface ont — nous lé 
disions la semaine dernière, — érig: 
en leur honncur un modeste sanctusi- 
re; n s'éléve | uujourd hui sur l'empla- 
cement du vieux Collége, tout près de 
ces ruines, amas de tant de souvenirs. 
Tout ne sera donc pas mort dans ces 
ruines; symbole d’immolation, elles 
feront surgir un monument dû à la 
piété et à la reconnrissance des nde: 
les, come du sang de l'hnmôlation 
de nos Martyrs jaillit une vraie sour- 


ce de grâces. 


Nous espérons donc que les Cana- 
diens catholiques viendront nombreux 
prier nos bienheureux Martyrs dans 
leut petit oratoire du vieux Collège. 
À Montréal, à Québec, à Auriesville, 
à Midland, partout où s'élève un sanc- 
tuajre ou un autel à nos Bienheureux, 
la foulé se presse de plus en plus nom- 
dreuse. Que ce premier sanctuaire 
de l’Ouest voit également se manifes- 
ter de la part de tous la ferveur et la 
| confiance nécessaires, et alors, nôus 
tn'en doutons pas, les grâces vien- 
dont, abondantes e: précieuses, fa- 
veurs depuis longtemps. fmplorées 
peut-être. Car Dieu est bon, et s'il 
fait des saints, c'est pour répandre 
ses bienfaits avec plus d'abondance. 
A uous de les mériter et de les cuéil- 
Ur quand ils passent. 

* Mercredi prochain, 6 mars, le pu- 
blic pourra visiter l'oratoire, et le len- 
demain, à moins d'avis contraire, la 
première messe y sera di.e. 

— — ——— 


Feu Mme Ferdinand Rheault 


Les funérailles de Mme Ferdinand 
Rheault ont eu lieu vendredi dernfer 
à la cathédrale de Saint-Boniface, à 
10 h. Le service fut chanté par Mgr 
Jubinville, ayant comnie diacre et 
sous-diacre MM. les abbés Brunette 
et Boulay. L'inbumation a eu lieu 
dans le cimetière de Saint-Boniface. 

Née au Manoir de Châteauguay, 
Québec, elle habitait le Manitoba de- 
puis 1883. Age de 69 ans, elle laisse 
von époux, zes enfants: Joseph, de Lo- 
rette, Aurille, de Saini-Boniface, Al- 
fred, Georges et Jean, à la maison, 
92, rue Claremont. Norwood: Mmes 
A. Normandeau, de Saint-Boniface, 
Granby, de Winnipeg, Baelsham, de 
Kildonan, et Mlle Edna, à la maison 

M. J.-A. Desjardins était l'entrepre- 
neur de pompes funèbres. 

Nos condoléances. à la famille. 

éd + 


Feu Mme Rosario Trudeau 


n câthédrale, dont M. 


sectetaire. 
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oenvre inumortelle, 


unte- 


eb sous les auspices de la Chorale de 
J. H. Daignault 
est lé président et M. C.-A. Lenmy le 
Comme M. Lemay est sou- 
vent pris le sofr par son travail, M. 
J. B. Roy à te élu-seciôtaire-tijoint. 

A Jas sufte des nombreuses séancès, 
pertes de cartes, ete., qui ont été an- 
nenc rs Föür là fin de février st Ie 


est en charge de ce concert à jugé: à 
propos d'en fixer la date au 19 mars. 
afin de ne pas nuire aux auttes orga- 
nisations, bt un veut annonder de suite 
que les billets se vendront au prix 


populaire de 26 sous le billet. 


Les organisateurs prient instam- 
ment les ehoristes d'ussister à toutes 
les répétitions, qui auront lieu les 
mereredis soirs dans le sbus-sol de la 
satristie, aprés l'office à là cathédrale. 
Us fônt une invitation toute spéciale 
aux hommes él aux dames, aux jeu- 
nes gens surtout, qui ne font pas par- 
tie de la chorale, de se joindre aux 
choristes. II y aura quatre répéti- 
tions avant le concert, de sorte que 
ceux qui ne- savent pas les morceaux 
auront le temps de les apprendre. 

ll y a peu d'organisations de ce 
genre dans tout l'Ouest canadien, s'il 
y en a, C'est à. l'hopneur, de — 
ville ét notre vopdra en 
assurer lé succès. PA le moment. 
là mellleure £açog d'y édhpérer; c'est, 
pour ceux qui chantént, de se e 
au choeur, 

A propos, vous aurez remarqu que 
l'oréhestre porte un gentil petit 
et que la chorale n'en a pas encore. 
Le chroniqueur vous Tl'annoncera la 
semaine prochaine, si l’on adopte celui 
qui sera suggéré à la prochaine répé- 
tition. Vous verrez que c'est gentil! 

Ceux qui voudront faire partie de 
la chorale voudront bien se rendre, à. 
la sacristie de la cathédyale, dès mer: 
credi soir, le 27 février. Ils y seront 
les. bienvenus, 

L'orchestre a fait des progrès. très 
sensibles, défhis sa formation. Aussi 
faut-il voir l'enthousiasme des instru- 
mentistes, qui pendant toute l'année 
ont fait deux répétitions par semaine. 
Leur succés, dû à leur ponctualité et 
à l'ardeur qu'ils mettent au travail, 


dépasse toutes les espérances quon 


aväit entretenues. 

La chorale peut en fatre autant, si 
deux qui le peuvent veulent s’en don- 
ner la peine. 2 

Assurément, il doit y avoir dans no- 
tre ville plus d'une cinquantaine de 
personnes qui chantent et qui aiment 
à chanter, sur qui nous puissions 
compter pour former une chorale per- 
manente. Mais comme nous ne les 
connaissons pas. nous voulons les at- 
teindre par l'entremise de la IAberté 
en leur disart: Haut leb choeufs“! 

Si d'aucuns prétendent qu'il est un 
peu tard dans la saison, nous ferons 
remarquer que nous aurons lé temps 
de former nos cadres de façon à com- 
mencer là prochaine saison avec une 
organisation toute faite. 

Le comité publiera toutes les se; 
maines, dans la Liberté, les progrès 
de l'organisation. N'oubliéz pas de 
ure ces chroniques: vous y trouverez 
des éhoses intéressgntes, 

LE COMITE. 
— ä —-— 


„Athalie“ — 


Comme nous l'annoncions la semai- 
ne passée, c'est le jeudi 14 märs que 
les élèves donneront “Athälie”, avec 
hose sur la scène musique de 
Mendelssohn). 

Voici comment un des plus grands 
poètes de langue française, Lämar- 
tine, appréciait, il y a un siècle, cette 


r 


Lemaitre ét des Brunstlere: 


La 


— 


rent 
c mmenο nent de mars, le-eomité qui |? "appliquer sans effort, d'elles-mémén, 


om | jourc'hui au Collège. 


et rejoignait, 1 


vespirent; les times elles-mêmes. ces 
eon 


haut dans le ciel, pour les faire per- 


(us ru 


Lg ne 


| . 22 février. les ves L. 
on à Ve Parents eu di] ES 
ours, et de pièces anglaises qui 


Alte est une 
tion de foi, Racine ſel est un 
sacré. Nals l'art ÿ ést aussi parfait 
que l'inspiration y est divine. ” : 

Quant u ia langue: ce west plis 
al trangais ee west plus du grec, ce 
n'est plus du latin comme dans ces 
autres ‘piéces profanes et e À 
c'est de l'hébreu: transfigu “EE 
idtome qul ne qu’en- 
tre Jéhovah, ses prophètes et son peu- 
bie, parmi 16 éclairs du Sina. Les 
mots fulgurent, les accents terrifient, 
168 stro transportent, les vera 


surpri 
5 orateurs improvisés qui opt dis- 
#, l'influence de certaine 
Wave", leg mérites respeclifs 
[de in parole et | du livre, ont donné un 
ent, | ébaÿmarit exorde à la di scussion plus 
sérieuse de leurs aînés au cours uni- 
\fversitaire, 
«importe de citer spécialement le 
plaidoyer d'Arthur de Bretagne, dans 
“Pleading For , Pair. of Eyes"; } 
ur k discours dès défenseurs de l'orateur 
et de l'écrivain, et les artistes qui 
up rendirent la piecette finale: “In the 
A? Oe dul ressortit de fette-soirée aca- 
démique, ce fut la facilité des y — 
A mabler Ia lanka Anglaise. à 
„ || sance et même, dans certain Cas, élé- | 
gance. Cela encourage nos collégiens 
ut à profiter de l'enseignement de l'an- 
es | glais que le Collège leur fournit avec 
soin et qui donne des résultats aussi: 
satisfaisants. — 
t M. James-A.-MacLean, ent D., LE. 
le D., président de l'Université de Ma- 
nitoba, entouré d'un groupe nombreux | 
et distingué de professeurs de Ja 3 mé- 
me Université, présida cette réunion 
-r6 et prononca à ia fin.une fine allocu- 
tion, remerciant et félicitant les élè- 
| soirée dans une langue étrangère à 
! en langue matérnelle et maîtrisée 


SPECIAL jour CETTE, SEMAINE 


Flétanis 464 à U ves, laliv_$ 14 
Morus salée (antes), Uv. .20 


- pénibles. la borteuses 
ar n nt Puerddes ct recherchées, ; 
. 


aux vers, comme les alles se colient Nö ee 
A la flèché pour ‘4 faire voler Plus 


cer plus avant dans le coeut, II est 
im 2 e, en lisant “Athalie”, de 

r Beulement à la rimé Ou, A 181 
vergiflcation. Le style, n'ésf ni pros, 
ni vers, ni récitatif, ni mélodie ; c'ést 
dé Ia pénsée fondue, au feu dusdnc- 
tuatre, d'un seul: jet avec la formé; 
c'ést je metal de Corinthe de la lan- 
tue moderne. ce français-là n’est 


d'a rigine et n'aura aucune 
DS se 
11 975 


“Ajoutons que, dane „Athalie“, ce 
n. est pas seulement le beau qui émeut 
l'éspri, c’est le Civin qui pénètré le 
coeur. Ainsi Racine, pôur qui “Atha- 
lie” fut un acte de fol plus qu'une 
oeuvre d art, n'est pas seulement arri- 
vé à It ‘beauté, ce ravissémen de 
intelligence, hais à la sainte se 
ravissement de l'âme. Glorifions-ñous 
donc à jamais d’être d'une nation qui 
a produit Racine, et de parler une 
languë où l'on a pu écrire ‘ Atualie“ : 

Leg billets sont en vente dés au- 
Is sont tous| 
réservés: 75 et 50 sous. 


775 9 ] 


A 5 1 t 


5 ? 1 ie 


197135 perelat r À aller fa fghats de DE SR A Winn 
and nos prix 0 les N otre service plus rapide? super 
2 — e 83863 et voyez comme votre sommañde sera. vite livrée 


possède une 7 riche et 1 . 72 
5 72 * Ceux qui Quelaues produits que nous avons Conètamment. en stdeRx :?: ) 5 
Concours oratoire à ces manite Her 


erte 


bu cofistater une fois de plus que les parus su 


Jeudi soir avait lieu, à l'Académie 
Saint-Joseph, le concours d'élimina- 
tion pour le district de Saint-Boniface. 
II y avait deux. concurrentes: Mlle 
Thérèse Goulet, de Saint-Boniface, et 
Mile Madeleine Brunet, de Saint- 
Adolphe; c'est cette dernière qui a 
recsporté la victoire. | 

— 2080 ꝛ——¾4ↄ 


élèves des Rév. Soeurs des 88. NN. 
de Jesus et ce Marie fegolvent um 
enseignement soigné, d’après les mé- 
thodes les plus modernes, qui fait la 
véritable éducation musicale. 
—— —-—-—-— 


Le sport 


Jeudi dernier avait Wu, chez les 


— métal sich 
PAL Fort au’, e pr tn 8 c'en arrière, 
Réguller 13.75. Special 2 mia es * ee — 
Caûran minüneule, se erg: au . . avec sonnerie bon, 
tente ou continue. Régu 73.75. Spécia] tr 


Réveille-matin d'une valeur très spéciale, 3 10 9 
Cise, Boîftier'en met 


960008005 SPÉCIALES — 


Mie recommandons ce cadran, 
de toute manière. Boitier en nié ap 


Société Saint-J ean- Baptiste 


Belle partie. de cartes que celle don- 
née dimanche soir à l'école Hroven- 
cher par la Société Saïint-Jean-Bap- 


Juniors, une partie extrêmement im- 
gortante entre notre équipe et celle 
de 1 Conception. II s'agis- 
sait de jouer pour la première place. 
La victoire est restée à nos joueurs 


. — — — nses nt 


tiste au profit de Id ebustruction de 
la future salle paroissiale. Nombreu- 
se et belle assistance; très encoura- 
geante pour les, directeurs à pour- 
suivre leur but. 

Les gagnants de Jette première 
partie furent: 

Dames — fer prix, Mme J J.-C. Mar- 
coux: 2ème prix, Mlle Anna Baril 

Messieufs — ler prix, M. Jos.-T 
Bail: 2éme prix, M. A. Toupin. 

La carde d'épinette, don de la Cus- 
son Lumber Co. (prix de rafle) fut 
gagnée par M. Voyer. 5 


à +. + 
Dimanche prochain, deuxième par- 


tie de Ja série, à 8 h. Le prix de la |. 
râfle consistera en une jolie boîte de |’ 


parfum donnée par ka Cie Pélissier, 
de Winnipeg: aussi un prix surprise 
que l'on ne peut mentionner. : Com- 


me toujours, deux prix pour les da- 


mes et deux prix pour messieurs sont 


donnés à chaque partie. De plus 
avons les deux prix de série: #10 
en or pour les messieurs { 
Jubinville, chapelain de: 


amis. désireux Fa” passer une bonne 
soirée de 1: — sans perdre de 
vue que c'est arriver A avoir no- 
tre hr fârolssiale:r- 


„* 5 
Beau succès des éleves de 
Mlle Jeauue — Couture 


Eaette tet dns plis 16 pas s'occuper beaucoup du jeu de leurs 
eg han e ee ene nnn, u 


—— — Wen 


eme 


par 3 à 1. Brisson s'est inustis et a 
compté les trois points . Dugal a 
aussi joué une partie brillante. La 
victoire était bien méritée, 9 
Les joueurs étaient: Buts, Dugal; 
défenses; F, Léonard et Antonio Cou- 
ture; avants: J. Brisson, Armand 
‘Couture et E. Pélissier; H. Deleuw, 
R. Mondor et J. de Denus. / 


2 „* P+ 
LA partie des Seniors contre Sdint- 
Edouard a été une surprise générale. 
Nos adversaires ont fait * lutte su- 
perbe. M est vrai que nous avions 
ia guigne, mais la partis a été rude- 
ment contestée. La victoire nous est 


T. Marius, Albert Lemay et Antonio 


Lemay: G. Desmedt, O. Bockstael et 
C. -E. Huot. 


Leu pascal, 26 février, nos ge. 


5 


niekelé. satisfaction garantie. 


venue IT salèt-Dénifsee 


4 une 2 pré 
pécial . … 1 


8 


N 


Les nouveaux Willys Knight et 1 
sont arrivés 


“tes” dutomobiles excel- 


Des plus perfectionnés, 


lent dans l'élégance de 
leur carrosserie tout en 
étant meilleur marché. 


Automobiles usagés 


À 


ho thathe dieser 17 — 
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don. Ils sentent ca. Mais, nom d'un — Je pense surtout, Primages, in- proie, un vampire“. Le fermier de 
..chlen,-ça-n'est-déjà-pas-si-régalant terromptt M. Randon, que vous vous Jarnosse avait, dans sa façon de pars 
d'être propriétaire par le temps qui égarez. Je cherche la relation entre f ler à son propriétaire, une nuance de 
court! Ca ne rapporte pas si gros, | le zinc de votre bistro de beau-frère | famillarité, de tvonfraternité. II lui 
aujourd'hui. avec les impôts, les ré- et. votre conversion. arrivait de ai@- Entre nous, mon- 
purations. - Je vas vous dire, reprit le fer- sleur Randon.“ II remit intégrale- 

En écoutant e: discours qu'il ne| mier. Mon beau-frère ne se Conten- | ment l'arriéré de ses fermages échus| 


. 


1 — Et comment ça s'est fait, ce pro- 
dige? 4 


| me, en Fapons À — J'ai réféchi, vil tout, dit Pri- 
|. — Mottiur Randon, Tal Mages. u y a un tas de députés et „ 
tre lettre In bien, là, vrai, vous de gens comme ca qui une fois qu'ils} ere 
neren 4 tont en pläée, s'aperço vébt qu'ils ont posait 
— J'élagète! En: quoi, s'il vous|?"omis au peuplé pi: de beurre dus gentult 
2 ee due je vous rétlume ce de pain et que en ne u. peut — 
qui m'est dû! Alors ils enlevent du beurre. Kana 
— Du fout, reprit Primages, vous — Autrentfeñt dit, ils réfléchissent. | T tat. 
âvez rälson; un propriétaire, c'est un Oui, c'eit ca. j'ai fait comme | ya; 
8 eux, Tenez, monsieur Randon, avec | rer 
— Hélas! vous, je me sens à l'aise, je vas tout | une 


vous dire. Ma femme — elle est juli- 
ment piaignarde, mais y a pas meil- 
leure — ma femme avait un frère}, 
qu'était comme qui dirait auo-rgiste, 
un marchand de vins, mais comme il 
n'y en à pas à Marnani, je vous pre 
de le croire! 
— Un bistro! s’écria M. Randon. “8 
yeux noyés d'adiniration. mâtin!… 
Mais, vous ne m'aviez pas dit que 
vous étiez si bien apparenté! Vous 
aviez un parent bistro, vous, Prius 
ges? 
— Oh repondit- i humblement, in 
mastroquct. comme fls appollent ca. 
dans les villes. 
— Un bistro! Un bistro! Ah! s, 
ce n'est pas donné à tout le nonde 
d'avoir un beau-frère si haut placé! 
Savex- vous que ce p'est pas rien, un 
bistro! Il n'y en a. pas un en France 
qui ne puisse regarder les pasteurs 
de peuple, un député; un sénateur, un 
ministre, un quelconque de nos mal - 
tres, sans avoir le droit de lui dire. 
comme l'autre: ‘Qui t'a fait rot? Et 
vous n’en étiez pas plus fler ppur ca: 
ce qui prouvé votre bon naturel! 

—. Ah! dame, c'était une bonne 
maison! Quand j'entrais là dedans, 
j'en avais la bérlue. Des glaces par- 
tout où qu'on se voyait de la tête aux 
pieds, des dofures en veux-tu,-en vol- 
là, un comptoir qu'on aurait dit qu'il 
était en-vif argent. Et il s'en avalait 
la dedans, de l'absinthe et des autres 
liquides! Quand ‘vous pensez, mon- 
sieur Randon, qu il y avait trois gar- 
cons qui s’échinaient, du matin au 
soir, à servir les clients. 


‘que vos fermiers veus réspectent, 1 
vois 1e trâitez comme ca? 
— Je rie les traite que trop bien. 
Cet ça que je vous dis. Avec 
des manières comme ça, vous n'en 
Yiendrez mats à bout! . Monsieur 
Randon, je vas vous Cire carrément 
ln vérité: vous êtes un bon homme 
ét ca se sait, ca se voity-ça se répète 
ét on ne se gêne par avec vous parce 
que vous he failles peur à personne. 
Vous savez: dans nos green hs 
4 aiment à geindre. journaux, 
pour vendre leur 3 les députés, 
quand ils font leur boniment avant 
les élections et qu'ils vantent leur bau- 
me, disent aux gens qu'ils sont archi- 
malheureux, Qu'ils sont tondus par 
les riches, et patati, et patata, que 
£a ne peut pas durer comme ça, qu'il 
faut, à tout prix, que ça change. Les 
gens ne t qu'à lé croire, 
pardi! Ca fait toujours plaisir qu'on 
vous plaigne: chacun-aime Ça. Te- 
nez, il y a ma femme: quand elle 
est malade, si j'ai le malheur de lé: 
couter et de là plaindre, alors, ça n'en 
finit plus et sa maladie dure le double 
de temps! En bien, monsieur Ran- 
don, quand vos fermiers vous--racon- 
. tént qu'ils sé serrent le ventre, que 
les temps sont durs, que c'est la mi- 
sère pour le monde, vous avez tou- 
jours l'air d'etre de leur avis. Faut. 
pas les écouter, voyons. Autrement, 
ils vous roulent. On dirait toujours 
que vous avez honte d'être propriétai- 
re, que vous leur en demandez par- 


M. Randon ne se lassdit 
s'émerveilier d'une si parfaite 


habitait ce réfractaire qui, 


1 — 8 B PES LONG EL ARS 


latente qui. 


satire et bienfaisante, d 


homme le succès, 


et integral. 
séparé de M. Randon, 

qu'un abime: des dettes. 
consentait à l'oublier. 


voulut point intérrompre, M. Randon 
avait l'air quelque peu, hébété de 
l'homme qui ne comprend pas. Com- 
ment, c'était Primages, le colecti- 
visle, le communard, Primages qu'il 
considérait comme une façon de Ra- 
vachol champêtre qui lui tenait ces 
propos de sagesse! II flaira un piège 
tendu à sa gandeur de bourgeois: un 
instant, il soupconna Primages d'être 
venu se moquer de lui, et, vraiment, 
l'ancien professeur convenait, en lül- 
méme que, si son fermier avait de 
telles intentions, s'il faisait une pa- 
reille réponse à la lettre ironisanté 
qu'il avait reçue, c'était, incontesta- 

blement, un „maln“ et que 


tait pas de vendre de l'absinthe, de 
l'amer, du vermouth et des alcools, 
il en buvait. 
- Alors? 26 

Alors, naturellement, il en est 
mort, et ma femme a hérité de lui 
une centaine de mille francs, pour le 
moins! Meme que l'Etat nous u 
écorchés pour les droits de succession, 
un vol, quoi! Du douze du cent: c’est 
honteux. 

M. Randon ne put réprimer plus 
longtemps l'envie de rire qui lui cha- 
ouillait la gorge: il éclata. 

— Je vois ce qu vous entendez par 
réfléchir, fit-il.. Ah! c'est vraiment 
un b rr asia) 9 5 un loup appri- 


noisy qui. 


un jour. Celui “qui avait lu“ 


défie ? 


SANTÉ QUI RÉSISTE à TOUT 


C'est le tout homme 4. * NTE qui semble inattaquable. 
Peu d dee uyent ge r d be 
de mad e be, de qui font Lat ß: 


_PILULES MORO 


ont une * r le de RESIS TE Les Pilules MORO transforment les 
organisés ente 5 dans tous les cas de: 


* Dedié quelques tembs jé mé sentais 
moins N. et faisais — 4 
aver cflort . Je n'égligeais. 
we traiter, douleurs 

«ur venues qui m'ont 
or et aussi des trou 
le mie wis eu fin sous les soins dun 
ein qui me traita 29 7 * . 


30 
pd Dress nerveuse, etc. 
a 7 “J'avais très souvent mal aux reins; 
c talent des douleurs de rhumatisme qui 
m'aflaiblissait. et m'empêchaient de 
travailler facilement. U les jours je 


La température 
. tait humide et froide. J'avais appris en 


des hommes que je connaissais et qui souf- 
fcaient camme moi, aväient obtenu de: 
Pilules Moro et C'est ce qui ma 
Fe gé à me servir moi aussi de ce 
‘ai été très heureux de constater, au . 


rr e je tevenais à la 
santé et ffrances di 
; ges peu de + 


dans le 


sont -auss 1 bien 
Wieder Nase comms le meilleur teconeti- 
tuant lorsque le travail a Sold les 


M. L. Adam, 
e ee A. l 
! CONSULTATIONS MÉDICALES i eee Med où par correspondance. 


Pilules MONO partout ou par la poste 50c la boite ou 3 pour. $ 1.25. 
PRE ce coques Lee PSS Mere ; 


CIE MEDICALE MORO, 1870. avé ST-DENIS. MONTREAL 
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“ 


morphose. Une âme toute nouv 


liant les journaux ſes bons résultats que, 


ait — à 


sur leurs titres de rente: cet ancien 1 
partageux“ devenait role du Capi- 
tal A 


nant, purifié de ses utopies, sa ait 
“régarder en i face les réalités de ia vie. 
qui se fhôntrait prompt à l'alarme 
pour Ses ‘intérêts comme un bout 
geois de naissance Primages „ ou- 
vrait à des sentiments, À des id&/s, à 
das respects qu'il semblait.qu'il ne 
dat jamais connaître. La solidarité 
en temps de guerre so- 
ciale, lie les individus d'une même 
classe, qui ont les mêmes intérèts, 
doivent lutter contre le même ad: er- 
{safre, 11 l'admettait sans la compren- 
ard. II devenait plus-policé, avqué- 
räit le sens d'une hiérarchie néces- 
découvreit en 
lüt un besoin d'ordre, de sécurité. de 
etabilité, un appétit de considération, 
de respectabilité et même l'honnétc- 
té: l'effet moralisateur qua- gur tout 
s'affirmait en lui. 
h se muait en propriétaire conscient 
Ce qui l'avait autrefois 
était plus 
.Prinages 
II voulait bien 
se rapprocher de celui en qui il n'a- 
vait vu si longtemps qu'un être 2 


et lorsque l'ancien professeur lui en 
eut donné le reçu, Primages le pliñ 
et le placa dans la poche de son ves- 
ton, sans même Fexaminer, dérogeærit 
ainsi aux habitudes des gens de Ville- 
s'ils recevalent un papier 
e ce genre, l'étudiaient, le scrutaient, 
le flairaient pour y découvrir le piège 
sournois tendu à leur ignorance et 
dans lequel ils auraient pu trébucher 
cora- 
preñait aujourd'hui que ces manièrs 
soupcontieuses n'étaient plus ſe son 
état. Entre propriétaires, entre égrrux, 
entre honnètes gens, est-ce qu'on se 


M. Randon lui posa une question 


Æ 


nocence aux. yeux du a 
n fui semblait me 
ne point mourir sans lals- Lie — fase so DO PAL 
tinicelle qui perpétue là vie. U mander a n justice, n'est-ce pas, 
amer dé se Aire que personne c'est.d'être juste! + Qui l'avait publi- 
f de e e eee duemont aocusé, le livät de bette ta- et 
plus. e che par un nete *. — public, |.° 
esse vollat de s 

a cogur, oui, sans que s'élevât cette 
vous voilà riche! Vous perdez pauvre petite. fumée de tristesse, 


beaucoup. je vous ect Wend sens agen dans un monde 
d’abord, vous perdez le dfoit de vous 1 j 


joies de l'homme en ce monde Eh 

oui, on ne vous plaindra plus dé 
tenant: c'est vous, au contraire, qui 
devrez plaindre les autres! Vous se- 


1 Quand la ms. n'était rien moins qu'une rétiabilitur- 
| l'emenait £ la rencontre de ton qu'il souhaitait et entendait de- 
ces sômbres vérités, II ne se conzolalt mander au er I partit |. 
pas d'être resté célibataire. ‘Ant e pour Märnunt. 
rez un possédant. Un possédant! | ri. les étaient bien Yéngées ler jeunes - M. Ardilly-Duport, le plus beau des 
mages, il vous faudra, si vous, qe lès d'autrefois, junge du ressort, füt violemment sur- 
voulez bas etre hon. vous Taire pat: | d'hüi, qu'il aurait pu épouser, fleurs | pris de se VAE demruder audience 
donner votre fortune, vous en exeu- désséchées de son herbler de vieux| dans aon cabinet où 11 conférait avoë! 
ser de votre mieux, et je vous pre- gärcon et dont le nom stalt inscrit, M. le Procureur, pat l'homme que 68 
viens, les excuses ne sont pas tou- 2 une note. fronique ou dédaigneu- seule signature avait transformé en 
jours faciles à trouver, ni encore | se au registre des refusées, Il ne i 
e de E en de ge. | Ep e. Een ou mature, ab pat 
„ nes qui sen ent, d'un pas nes de non- lieu viennent ge entet . 

dez bien — oh en perdant} se- jeter, avec leurs brassées d'illu.|à lu justice, des qu'ils ont Nau d'elle Ie eee, pa 
3 2 25 LE sions, dans là mare aux sangsues du un bout :d'écrit qui les nettoie de toit 1 0 N eee büs 0 4 
e eee e marriage. Ce Primages, M. Ran- soupçon: il y a, tout de même, de 14 milloumaire pour voir gaguer de 5 

s le 5 rogatives qui y sont zus- don ayait “réfléchi”. part du blanchi, une certaine denan- Fe “a 
pendues! Votre avenir ne sera plus! Depuis trente ans. II faisait la chas- | ce à l'endroit du blanchisseur: C'est r'étgent, J ‘ai jeté mon dévolu sur le 

se av bonheur vainement. Ne ayant | ce que n'ignorait pas le juge d'ing- er | 

pas: trouvé à la vile. il était venu truction qui s'écria: “Qu'est-ce qu'il 
l'sttendre au village: le bonheur se nous veut, celui-là?” II ne tarda pas 
dctobait. Avait-il p:is la méilleure | à: l'apprendre. 


compte, je le reconnaïs. u faut 
de même hien que jé 


re plus forts due- mel! 
alu dn rd Qué vide PAP" ét 
“il n'y a plus que les er 


assuré, et maintenant que vous tes 
plus indigént, vous serez, sans doute, 
condamné à travailler pour éviter la 
misère — travailler, après tout, mon 


Mais ce serait donc sérieux?! de- 
ane M. Randon. 
— Tout ce qu'il y a de plusisé- 


cter, ce n'est pas aussi dur que vous | voie pour l'atteindre? Le bonheur 8 rieux, mon cousin. 4 
pourriez le croire, c'est une habitude étwit-il là où il le cherchait? M. Ran- W. — paie 55 es Ah!. Votre décision m'étonne, 
à prendre, voilà tout! En tout cas, don en doutait maintenant. Il coin - 5 2 °-| mon ami. Berthe Vallerin est mfor- à 


quête, d'un seul trait: 


— C'est une fameuse ateriel 
“At ſe procureur qui se trouvait en 
l'un de ces jours où son estomac; 
d'instrument de : digestion, devenait 
appareff de torturé, un de ces jours 
amers où “ça ne passait pas“, Alors, 
vous voulez que nous fassions tam- 


vous ne serez plus gâté, chüyé, dor- 
loté par la loi française, cette bonne 
mamañ; vous ne serez plus le chou- 
chou de la République. Oh! trop heu- 
reux, au grand soleil de Marianne, 
s'ils connaissatent leur bonheur, les 
indigents! Vous ne connaitrez plus 
la douceur de vivre. Vous M 
plus droit à la révolution sor“ de. 
Vous ne serez plus abonné gratuite 
ment à l'argent des autres. 

— Je m'en moque, déclaræ.te ci- 
devant indigent, avec la farouche in- 
tratisigeance des nouveaux conve 18. 
j'ai au Crédit Lyonnais A Mara rz, 
un compte de dépôt, comme ils disent, 
t umè ro 7749, qui vaut joliment mienx 
que tout ça! Voyez-vous, monsieur 
Randon. continua-t-il, ce qui me plaît 


mençait à comprendre que les triés 
bie« dupes sont ceux qui, 
pus dupes, se sont voriés au culte 
d'eux-mêmes. II se surprenait à con- 
voter des “obligations” qui le con- 
traindraient à sortir de son mol, à 
besogner, à se dépenser, à soufftir 
our d'autres. N eût : ; 
g 4 et Wenn à 2 — 2 bar bouriner que nous sommes des inibé- 
tatgeuse: Seigneur: jé m- charge de . C'est ce que vous désirez ? 
mes ennemis, et meme de mes amis, Von. monsieur; — Ernie, 
Fan  livrec-mol. de inoi-me me“ mais comme c’est par erreur que j'ai 
„Ota gemissatt- H. être rabbe Nautois été arrêté, il me semble que j'aurais 
qui aime sa mission, qui & du conten- droit. 
er ent a don matctié phroë: ui gu- | — Comment! interrompit vivement 
miu de la commune a su son çaté- M. Ardiliy-Duport,; mim Tal signé an 
chisme et qu'il peut l'autoriser 4 votre faveur un non- lieu, un non-lh&u, 
monter Bon-Point, cet amour de petit vous entendez bien, J'ai signé; vous 
carcan! Avoir moi aussi un méchant! ret 


mée de vos intentions? FEU 
au je sais d'avance qu'elle les 
prouverh; je m'en étais, d DE 
vert à elle autrefois et $i j'avais 
Fr à remettfe l'exécution dé} 
dase, c'est parce que nous + 
un petit espoir, D'espoir 11 a. 
plus., pour l'instant, pour tongtemps! 
Elle sait ce que j'endure, ce que je 
souffrirais à°l'avenir. dans té paysi 
elle ne pourra que m'encourager, Elle 
m'attendra dix ans, vingt ans s'il le 
faut. 

— Vous ne partirieé pas sans. . 
prit de retour? 

— Je reviénärai quand j'aurai en 


mains de quoi gagner de l'argent en ö 
France; je tzuis sûr de réussir! f 


le plus dars cet héritage qui mast] cheval de quatre sous d'où je tireram Emile Lefresne était libre! Le juge] — Est-ce qu'il ny pas un, 
tombé sur la nuque, c'est de me dire d'instruction n'acheva pas sa phrase, | peu de roman dans détermina- 
qué je pourrai faire instruire mes en-| gre qu'il ait abandonné — l’imbécile! | mais 3a mine scandalisée, mais son] tion? ft M. Randon 14 tote 


ants, qu'ils ne mèneront pas comme 
moi une vie de père Peinard! 
— De père Péinard! hum! hum! fit 


d'un air sceptique. | 

— Non cousin, an termement Emi 
le Lefresne; Je sais où je veux m'éta- 
blir, tous mes plans sont à Je 
me suis rénéelgné. Je n'ai rien laissé 
au näsdrd. J'ai inârqué sur là carte 
l'énidroit où je compte m'étäbiir. 

— Et où diable etes-vous allé cher- 
cher ces précieuses iridications?"" 

on! dans un tout petitlivre que 
Jai fait venir et que j'étudie depuis . 
huit jours.” II a pour titre “La Terre 
pour rien“. Quel livre, mon cousin! 
Je l'ai tant lu et teiu que en sais 
des passages par Coeur, les plus 
beaux. II ya des pages entières quê 
je me répète à haute voix quand j'ai 
des moments de doute, d'hésitation. 
Allons, cousin, est-ce qu'on peut ré- 
sister à des descriptions rl 
lés-là7 Tenez! 
(A suivre) tn 


ee — 
Guérit l'asthme’ immédiate- 


* ** 


Etré Mme Alpbonzine qui tes libre, c'est déjà bien jolf, qu er- 
aime la splendèur des maisohs qu ono aer 4 
est appelée à balayér!” Aimer!“ 
mer! C'étalé facile dau M. as — Et que diable voulez-voüs? re- 
ne connaissait rien au monde qu'il] Prit, de son ton de réquisitoire, le pro- 
dût aimer passionnément. curèur qui, sans doute, sentait venir 
Sans doute, sa persévérante ai: la cruelle repasseuse qui torturait #05 
us pour Emile Lefreshe avait &té un oma et ses dépendances, . Vous 
bienfait pour lul, Loin de reprocher voudriez qu'on vous fit des excuses, 
à son jeune cousir les soucis que te: À genoux, la corde au cou? En voilà 
n ei lui avait apportés, i lui en na- des moeurs! Mesmieurs les noni-llou 
unit gré. M. Randon regardait com- | "°udraient dés excuses, maintenaht! 
no les heures les plus douces de 64 Si jamais on en venait là, nous n'au- 
vie aux champs celles qu'il donnait tous plus qu'à briller le Code pénal, 
aux intérêts du meunier de l'Etabg- | * le Coce d'instruction, et tous les 
Neuf: in avait, du moins. l'ilusion de | Codes Ce serait.la fin! 
souffrir pour que , M. le Procureur rejoignait ainsi, 
Cette illusion il cherchait à ia pro-| Par la Pensée, sinon par le style; le 
longer de son mieux, II n'avait pas Et date EL 
longte: tenu rigueur au Voll- orgqu ii versai appréhensions 
lerin La propos 1 9 an 1a0s l'oteflle de son céllègue Lavot: 
cours de la derniére visite u Jui ‘81 maintenant les accusés se mettent 
avait faite. l s'obetinail à vc “pt » être innocents, , qu'est-ce que va de- 
vaincre la resistance du père de venir la justice? 


— Oui, si je suis content, poursüt- 
vit le fermier de Jarnosse tout à son 
ieee. c'est à cause de mes enfants 
‘ous ne comprenez sans doute p 
Ça, monsieur Randon, qui vous êtes 
garé du x Peut-être que us 
vez bien fait, peut-être que vous avez 
nal fait, c'est selon. C'est égal, vous 
devez fameusement vous être à chur - 
ge et ça doit vous mettre dans l'em- 
barras quand vous vous demandez à 
‘voi que vous servez! Toujours n’a- 
voir que sol à penser! On doit avoir 
envie de se traiter de propre à rien. 
A la fin ces fins, on doit en arriver à 
se dégoûter de soi! Mais, je bavar- 
de M et je fais faute à la maison. 

Il se leva pour partir; M. Randon 
tenta de Je retenir: 

—, Pas le temps, 
Quand je ne suis pas là! 


répliqua-t-:1 
Faut bien 


que je vous paye, n'est-ce pas 7 { — Parfaitement, parfältement, ré 1 réçues par les fabricants 
av prochain terme, en attendant que | === = était M. L ce serait la des malades reconnaissants 
vous quitte pour me mettre à am Les Poudres à Vers de Miller an! ont émployé, vous aussi va , 


compte, quand le bail sera fini, 1 4 
du travail... 
. den le gg ‘mon bon. | 
pas trop de le, au debut: meu 
geonis la transition, vous attraperiez 
au mal. dit M. Randon avec un geste 
t. 

— est facile A dire. Mals au 4 
ce qui tera l'ouvrage? Pes domesti- 
aues, des journaliers? C'est bon à 


rten. 


sont douces et agréables au au-“ Le greffier, branlant sa, téte che- 
lais des enfants qui Te N WAA ten ene. — 
C8 endre. —5 * 
eh certainément fin aux nia- Emile Dufresné ne sodgeait qu'a 
* es vers. Elles sont ute Prendre le large. re 
— tortiflante et stintu- 8 trois? gun 
ante; elles corrigeht les d 2 N 5 
Ares de lu di causés pur e 
les vers et lonifient le système | Ardilly-Duport qu'en de repen- 
d'une façon bienfaisante au dé-|‘#nce, fl abattit 1 barbe 
5 anne e de l'email, fauve qui servait ” cadre d'or à sa 


Lu 


1 chroniques, 8 4 
y ede de 


pa Cape | 


une bonne tell 


SE DUREE Fadrenser au 


23 — 3 
vru g, Urin 
“sl sp 

a gon — Orge Tribi, 


so sous; OEL 
sous: blé Bu- 


—— Tire mn À Viet der- 
1 8 5 
15 a e - 
N 1 à 12 
2 


concert français au CKY 


chent. “Elégie”, Massenet: J. Van 


der Sfraeten. 
„ orgue “Je t'ai aimée dans le pas: 


| sé”. * 


20 


hue méagèr 
8 un- 


NDE "une 
apte A to 
n. Lauren, an, 


S'adresser à 
3580, RUE BERTRAND 
SAINT-BONIFACE 
. Pntre a rue 9 net et in 
? Toupin Lamnber 


_ FtMphese 83 sn js 


Téléphone. 80 873 
À LADEROUTE 
TAILLEUR 
LE rempiets fnite aur mene — Nettoyage 
et réparations — Service d 


—— teuvailt garanti—Nou 
sous shécialisons dans les fourrure 


Si, RUE ISABEL : WINNIPEG 


5 —— 


CAFE OLYMPIA 


vitre les meilleurs repas de la ville à 
VA 25 ot 50 sous — Cuinine française 
. 408. sab, gérant 
525. avenue Portage (Visä-vis Eaton 


Prendergast. ne 


1 se vc 


Duo de ‘piéno: Ae 4 Dre! 


No 3: Mues , et Marcelle 


Orgue “La amo que j'aime”. 


Chant, “L'amant jaloux”, Grass * 
Van der Straëten =" 


“Je nat: entre chose que 


Ant”. hr 
oi lei Lalo: J. Van 
der Strae 

Orgue: r 

Déclamation, “Le Cremin 2 Ro- 
land“, Henry Bordeaux: Dr. Trudel. 

Orgue: Mes rêves”, Je suis prie, 
Sally”. 

eue” nd no q— 


2 


Fédération des Femmes Ca 
nadiennes-Françaises 


Partie de cartes 
Le lundi 18 février eut lieu une très 
belle partie de cartes au profit de la 
Fédération des Femmes Canadiennes- 


Françaises dans la salle des Cheva- 


liers de: Colomb, Immeuble Trustee, 
rue Main. Le Comité d'organisation 


tient à remercier les membres et leurs 


amies de s'être rendues en si grand 
nombre, ainsi que les personnes aui 


Int généreusement donné des prif La | = 


City Grocery et Johnson's Lancashire 


* Meres 
Sages 


connaissent la valeur du fait et 
voient à ce que leurs enfants 
en: boivent à chaque repas. 


CITY 
MILK 


est uf lait riche, pur, pasteu- 
risé, qui fait aux enfants une 
constitution robuste et solide. 


Commencez à prendre 
CITY MILK dans votre 
* famille aujourd'hui. 


Ci) Dai: 17 


i Téléphone 87647 


AVRE-VOUS MAL AUX PIEDS! 
“" "ul, ne manques pan de vinxiter br 
— 1 — Vous épronveres un „e- 
médint à tous von maux de 
— * Me den nnen es 


DR G. ALBERT 


818. 4 Somerset, Winnipeg 
e MO TTA 
8 pur la ponte pour | 
des pieds. 


Wandesse et — 


La lp Le 


Lomber & Fuel Compagnie Ltée 


Telephone 81 259 


Marchands de matérisux de construction 
2 on Guns — Neimte cnrnienrss 
„ eee wait 


: MeLeod River, Foothills, Champion Drumheller, 


OHARBON . r 


J.-A. HEBERT 
Etabli dope 1911 
| l'iacements - Prêts — — Assurances 


201, Edifice : du Commerce 
389, RUE MAIN, WINNIPEG 
Téléphone 28 291 


SAIN: BONIFACE 


H. ent CA, Lambert, P. Le- 
gree, K. Stanners, J Lavoie, À. La- 
vols, W. Fournier, H. Läcerte, Pru- 
d'homme, Séguin, Chouinard, Messier, 
E. Guertin. L.-H Fournier. A. Blan- 


Smith. D.-0. McDonald, A. Chabot, | Î oc 916300 
J. Gallagher, 8. Dussault, Laftance, . L En 

Y:C.- LariVière, LL. ‘Bétournay,. EM..." e : , 

Pneus à 8. Lafleche. A. Lanthier, 
Cyr: Dumouchel, H. Painchaud, J. 


. Poitras, E. Lévesque, Ed.  Guil- | I 8 

uit, G. B. Swan, J. Davis, E. Pelle- 1 : 

fer, E. Truñeau, Emile Trudeau, J.-L. 8 
rudeau, J -A. MacLean, James Me- [A 17. — Nasa 


centy, Emile Prenidergast;-C::M. vd 8 
enz Niles R. Sénez, M. Mager, M. E. 
Mager, A.-M. Gervais: Mme J. 2 y! 
jardins, Bédard, Tétrault, Chaput, E. 
Swanson, J. Devine, J. Portedus, 1 


gratuite. 


Bénard, Baudry, Bourgouin, de De- I pour. la beauté du son — elair et résonnant. ‘Muni de sept mp “radiotron” et. un excellent 1 5 "A de 
zus, H. Cottingbam. ! parleur, Garantie Eaton habituelle. Prix, complet, [ar 
Hermine FRAPPIER-LOVE. ne 5 e pi .H 

— — — * e 5 


Calvitie embarrassante 
- Vous ne vous figurez pas com- 
me il est 5 d'être chauve à ce: ! 
point. 
Nat 
courants d'air! pe 
— Oh! ce n'est pas pour celà: on 
5 fait à tout. Mais quand il se dé- 


il doit sentir les 
1 Se AM Fer 5 . 80 


A | WINNIPEG N 


barbouille, il ne sait jamais où finit 
sa figure! 


+ Le piano que vous entendez aux programmes du Tivoli, sur le 
radio, est le véritable 


HEINTZMAN 


qui s'occupe de ces concerts, est le représentant de la compagnie 
pour la population de langue française de l'Ouést. 


anglais 
te gérant. — Ah! bon, jeune hom- 
me, vous venez pour l'emploi? Notre 
clientèle étant britannique, vous voyez 


Si vous avez.l'intention d'achetér un piano ou d'échanger le ce qu'il me faut. You nnn 
votre pour un. instrument moderne universellement connu, écrivez Le jeune homme. — Comment, 
ou téléphonez à M. Caron. II se fera un grand plaisir: de vous Monsieur ? d ES 


donner les conditions les plus favorables. 


JJHMLEAN: 


dere Bureau, 21 863—Rés., 23 451 5 329, ave, Portage, Winnipég 


— You speak English? 
„Je ne vous saisis pas bien! 
Le patron (exaspéré); — Je vous 
demande si vous parlez anglais?!! 
Le jeune homme. — Ah! si je pare 
anglais? J'pense bien que je parlé 
anglais! 


Son passé 

Robert. Eh bien, où en es-tu 
avec Rosette? Te déchientu à l'é- 
pouser ? 

Arthur. — Mon cher, je. me tâte, 
j'hésite... II y a son passé... 

‘Robert. — Et qu'est-ce que. tu lui 
reproches à son passé? 

Arthur. — Sa longueur! 

Petite monduaine affable 


daine, est amenée dans le salon pour 
saluer quelques visiteurs, et entre au- 
tres M. le euré qu'elle n'avait pas 
outume d'y rencontrer. 

Tout en saluant chacun et en de: 


cal le meilleur reconstiluant du corps qu'offre la 
nalure:--H toutes les qualilés qui font de la 
chair et des os, un sang riche. Donñez'en abon- 
dance à vos enfants le plus pur el le meilleur lait 


que vous puissiez àc heter. ceux qui pouvaient le mieum les inté: 


resser, — mari, femme: enfants, — 
son oeil observe M. le curé. Et puis 


l'aborde un peu minaudière: 

— Bonjour, monsieur le curé! 
peut zen va bien? D 
! L'eñfant. — ES on 
as déjà été mariée avant Li 


fant. ï 
L'enfant. -— Ah! Je te 
Lt, crème, eut crème à 1 glace. 8 fromage Cottage rann. 


Anno Domino, en 1923. 
Léon XIII et son portrait 


Crescent Creamery Co. Ltd. 


à du pape Léon XIII 
e , 


quelques mots de sa main. Médiocre- 


“ 


DD CV PA LR MEN TUE CA à 


VICTOR ORTHOPHONIC 4.70 
Un nouveau modèle magnifique d'une belle sonorité. 
OUTER ee merveilleux instrument, est jouir pleinement de toutes” 


les délicates nuances du son — des plus légères vibrations du violon, 4 
— de la douceur de l'orgue et de l'harmonie sonore de l'orchestre. 1 


Le cabinet, de dimension moyenne. est d'une grande beauté, et 
en noyer poli richement dessiné. Il est muni d’un arrêt automa- 
tique, d’un support pour couvere le, reproducteur amélioré. Exac- 


Bernard, McShields, D. Bryson. J ‘ . tement le Vietrola-à-installer dans*n'importe quel coin de votre 
Prendergast, E. Gagnon; Mlle Mac- 4} maison e le bonheur durable de toute la famille. Prix: 
Hayden; Mmes .McPhillips, R-A. [D 


Le “Super Six” a un seul disque de réglage et est: extrêmement facile à manier. 


ee 1 


prit ni de malice — réfléchit un ins- 
tant, puls écrivit ces paroles du Sau- 
On demande un jeune homme parlant | veur ressuscité aux apôtres: “Ne vous 


_|naître, tu me trompais déjà! 


Christiane, trois ans, et née mon- 


mandant à chacun des nouvelles de 


franchement, avec la grâce et l'aisan- 
ce de la plus parfaite mondaine, elle 
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Un artiste qui avait fade t 
com- 


me une précieuse faveur, d'y inscrire 
ment ‘satisfait de sa ressemblance, 
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| MINERVA SUPER SNK 


Récepteur ‘Parfait -- Valeur Extraordinaire . 


ADIO (non illustré) “Compact, tout t électrique, muni de lampes et haut parleur. 
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CANADA. 


Il est renn 
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étonnez pas, c'est moi.“ 
LUE trompait 
— Qu'est-ce Fe c'est que cette 
photo? 
— C'est une femme que j'ai connue 
autrefois. 
— Alors, même avant de me &on- 


Maint-nant en splendide canté — 
“J'ai souffert pendant deux ans de 
mäux d'estomac, écrit M. P.-K. Flem- 
ming, de Dickinson, N. D.; mon som- 
meil était àgité et mon énergie m'a - 
vait quitté. La nourriture sembiait 

m'être une pierre sur l'estomac et je 
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(Le marchand de, 
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mination. 
son effet infaillible sur le fonctionne- 
ment de ces importants. organes. Ce 
n'est pas un article de drogüiste. Des 


agents spéciaux peuvent seuls le 
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profon- 
L'état de notre santé dé- 


Le Navoro est connu pour 


fournir directement du laboratoire du - 
or Peter T e Con Chica- 
go, In. 


Livré — de douane au Canada. 


et dH. 


les conseils de ma mete je commen- 
gal à prendre le Novoro du Dr Pierre 
et, bientôt, une grande ämélioration 
se fit sentir dans mon état. je puis 
maintenant dire en toute franchise 
que je suis en splendide santé, Pat 

un bon appétit, mes g 0 
45 normalemenf\et je 
dément." 
pend du procédé de 
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